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Valeur limite : niveau à atteindre dans un délai donné et à ne pas dépasser. 

Objectifs de qualité : niveau à atteindre à long terme et à maintenir afin d’assurer une protection efficace de la santé humaine et de l’environnement dans son ensemble. 

Seuil d’information et de recommandation : niveau au-delà duquel une exposition de courte durée présente un risque pour la santé humaine de groupes particulièrement 

sensibles au sein de la population et qui rend nécessaires l’émission d’informations immédiates et adéquates à destination de ces groupes et des recommandations pour 

réduire certaines émissions. 
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Fait à St-Macaire-en-Mauges, le 25 Novembre 2020 

 Par Monsieur Touret Tanguy 

 

Maître 

d’ouvrage 

Transport Bremond 

Monsieur Laurent Bremond 

ZA la Loge 

49360 Les Cerqueux 

Tel :  02 41 55 98 08 

Localisation 

Du site d’étude 

Extension d’une entreprise de transport routier 

ZA la Loge 

49360 Les Cerqueux  

Caractéristiques  

du projet 

Nature des travaux :  

Extension d’une entreprise de transport 

Surface imperméabilisée : environ 7 000 m² 
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1 - Résumé non technique 

 

La société Transport Bremond projette l’extension de son entreprise au sein de la Zone Artisanale 

de la Loge sur la commune des Cerqueux. Le projet consiste en la création d’un bâtiment de 

stockage équipé de bureaux pour une surface couverte de 2 440 m². Les voies de circulation liées à 

ce projet concernent environ 4 500 m². Le projet engendrera une imperméabilisation sur une surface 

d’environ 7 000 m².   

Les eaux pluviales seront contenues dans un bassin de rétention de 281 m3 à créer en partie sud-est 

équipé d’un régulateur de débit. Leur restitution au milieu hydraulique superficiel sera réalisée via 

le fossé départemental en limite sud de propriété.  

Environ 7 100 m² de zones humides seront impactés par le projet. La faible superficie disponible ne 

permet pas compenser correctement leur destruction. Un terrain spécifique devra être mis à 

disposition afin de mettre en œuvre la compensation. Cette dernière sera présentée ultérieurement 

dans un rapport spécifique. 

 

2 - Préambule  

 

L’augmentation de l’activité de la société de transport routier Bremond nécessite un agrandissement 

de l’entreprise. Pour ce faire, la construction d’un nouveau hangar de stockage ainsi que de 

nouveaux bureaux s’avère indispensable.  

La commune des Cerqueux est actuellement propriétaire du terrain sur lequel l’agrandissement est 

projeté. Cette dernière concède une partie de la parcelle cadastrale AN 174 afin que l’entreprise 

Brémond puisse réaliser son projet.  

 

La loi sur l’eau du 3 janvier 1992 (articles L.214.1 à L.214.11 du code de l’environnement) établit 

que toutes les installations, ouvrages, travaux, et activités (IOTA), pouvant présenter des effets sur 

la ressource en eau et les écosystèmes aquatiques, doivent être soumis à autorisation ou déclaration 

suivant leur niveau de dangerosité. Le décret n° 2006-881 du 17 juillet 2006 (article R 214.1 du 

code de l’environnement) fixe les seuils pour lesquels les IOTA sont soumis à déclaration ou à 

autorisation. Le dossier suivant doit être compatible avec le Schéma Directeur d’Aménagement et 

de Gestion des Eaux Loire Bretagne qui établit les orientations de la gestion de l’eau à l’intérieur du 

grand bassin versant de la Loire. Le SAGE du Thouet est en cours d’élaboration pour une validation 

théorique à l’horizon 2022. Le dossier d’incidence loi sur l’eau du projet d’extension de l’entreprise 

Brémond est en adéquation avec les enjeux du SDAGE Loire Bretagne : 



 

Réf dossier : DI2010-498T Transport Brémond  Page 2 sur 70 
 

2.1 - Compatibilité avec le SDAGE et le SAGE 

Tableau 1 : Dispositions du SDAGE 

 

2.2 – Références et intervenants 

 

Référence de dossier Date Objet 

DI2010-498T Le 25 Novembre 2020 Dossier provisoire 

 

Approbation du maître 

d’ouvrage 
Chef de projet et conducteur  Contrôle interne  

Dossier définitif approuvé par 

M Brémond  

Le 25 Novembre 2020 

 

 

 

M Touret Tanguy, 

Ecologue, chargé d’étude en 

écologie et environnement 

Fait à Saint-Macaire en 

Mauges le 25 Novembre 2020 

 

Visé à Saint Macaire en 

Mauges par Mr Guillaume 

Tamisier, dirigeant 

Fait à Saint-Macaire en 

Mauges le 25 Novembre 2020 

 

 

 

Disposition Prescription Situation du projet 

3D- 1 Prévenir le ruissellement et la pollution des eaux 

pluviales dans le cadre des aménagements 

La rétention du ruissellement et de la pollution à la parcelle 

n’est pas envisageable du fait des caractéristiques des sols 

(imperméables) 

3D- 2 Réduire les rejets d’eaux de ruissellement dans les 

réseaux d’eaux pluviales 

Un bassin de régulation des eaux pluviales, et un débit de 

fuite de 3l/s/ha a été pris en compte pour le 

dimensionnement 

3D- 3 Traiter la pollution des eaux superficielles Les eaux pluviales n’étant pas infiltrées, il n’existe pas de 

risque de pollution des eaux souterraines. Les eaux 

superficielles seront rejetées et traitées dans le bassin de 

rétention avant rejet 

8B Préserver les zones humides dans les projets 

d’installations, ouvrages, travaux et activités 

7 100 m² de zones humides impactées mais compensées 

ultérieurement sur un site extérieur 
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3 - Acteurs du projet 

 

3.1 - Maître d’ouvrage 

Tableau 2 : Maitre d’ouvrage 

 

 

 

 

 

 

 

3.2 - Autres Intervenants du projet 

Tableau 3 : Autres intervenants du projet 

Cabinet d’architecte Bureau d’études CADEGEAU Commune des Cerqueux 

Monsieur Pascal Fradin 

38 Avenue du Général de Gaulle 

49360 Maulévrier  

Tel : 02 41 55 09 05 

5 rue du Carrefour Rouge 

Saint André de la Marche 

49450 Sevremoine 

info@flicadegeau.com 

02 41 49 07 74 

Communauté des Cerqueux 

2-4 Rue du Vieux Logis  

49360 les Cerqueux 

Tel : 02 41 55 90 12 

 

 

3.3 - Service instructeur 

Tableau 4 : Service instructeur 

Service départemental de police de l’eau 

Direction Départementale des territoires  

(Service de Police de l’eau) 

15 bis rue Dupetit Thouars 

49000 Angers 

Tel : 02 41 86 65 00 

 

 

Maitre d’ouvrage 

Transport Brémond 

ZA la Loge 

49360 Les Cerqueux 

Tel : 02 41 55 98 08 
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4 - Situation du projet 

4.1 - Localisation du site d’étude 

Nom du Projet : Extension d’une entreprise de transport routier - transport Brémond. 

Adresse : ZA la Loge. 

Code Postal et commune : 49360 Les Cerqueux. 

Le projet est localisé à environ 500 m au nord du centre bourg de la commune des Cerqueux (se 

référer au plan de localisation ci-après). Ses coordonnées géodésiques sont les suivantes : 

 

 

Tableau 5 : Coordonnées du projet 

Système de coordonnées E (m) N (m) 

Système NTF – Lambert 93 423 409 666 2512 

 

 

Figure 1 : Localisation globale 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Site d’étude 
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Figure 2 : Vue aérienne du projet 

 

4.2 - Situation cadastrale 

Le projet est situé sur la parcelle cadastrale n° 174p de la section An du cadastre de la commune des 

Cerqueux. Le périmètre de l’opération concernée couvre une superficie d’environ 18 000 m². 

 

Figure 3 : Limites cadastrales 
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4.3 - Situation dans l’urbanisme 

La parcelle concernée se situe en zone A du Plan Local d’Urbanisme de la commune des Cerqueux.  

 

Figure 4 : Zonation PLU 
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Figure 6 : Site en projet vue depuis le sud 

 

L’appréciation de l’impact environnemental du projet sur le milieu récepteur passe par une 

approche globale de l’aire d’étude dans laquelle s’inscrit le projet. Ainsi sur la propriété il a été 

défini un bassin versant d’une surface de 18 000 m². 

 

a) Caractéristiques du bassin versant  

 

On distingue un seul bassin versant.  Celui-ci concerne le projet en considérant comme exutoire le 

point parcellaire ou l’altimétrie est la plus basse. Ces caractéristiques sont les suivantes : 

 

Tableau 6 : Caractéristiques du bassin versant du projet  

Désignation Abréviation Unité Valeur 

avant projet 

Valeur après 

projet 

Bassin versant n° BV1 

Surface de l’impluvium  1 m2 18 000 

Altitude moyenne du point le plus haut du bassin versant Hhaut m NGF 169,5 

Altitude moyenne du point le plus bas du bassin versant Hbas m NGF 168,5 

Dénivelé du bassin versant D m 1 

Chemin hydraulique le plus long du bassin versant L m 152 

Pente moyenne du bassin versant I % 0,0066 

Sens de la pente moyenne Points cardinaux Est 

Coefficient de ruissellement Cruis % 10 46 



 

Réf dossier : DI2010-498T Transport Brémond  Page 9 sur 70 
 

b) Détermination du coefficient de ruissellement  

 

Le coefficient de ruissellement du bassin versant des parcelles aménagées est déterminé suivant les 

abaques de la circulaire IT 77 et l’ouvrage GRAIE-CERTU « techniques alternatives en 

assainissement pluviales » : 

 

Tableau 7 : Coefficients de ruissellement 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le coefficient de ruissellement global du bassin versant du projet est déterminé par la moyenne des 

coefficients de ruissellement appliqués sur chaque surface du secteur : 

 

Tableau 8 : Application des coefficients 

Désignation Surface 

concernée 

Coefficient 

ruis en % 

Surface 

active 

Surface imperméable (voirie, trottoir) 0,7000 90,00 0,6300 

Surface perméable (espace vert) 1,0700 15,00 0,1605 

Surface bassin de rétention (miroir d'eau) 0,0300 100,00 0,0300 

Surface total du bassin versant 1,8000 45,58 0,8205 
 

Sur l’ensemble du bassin versant nous appliquons un coefficient de ruissellement de 46 %. 

 

 

 



 

Réf dossier : DI2010-498T Transport Brémond  Page 10 sur 70 
 

4.5 - Infrastructures et voiries 

 

a) Géomorphologie 

 

Le site en projet est implanté dans un secteur aux caractéristiques géomorphologiques homogènes. 

On observe une pente globale inférieure à 1% orientée vers le nord et vers l’est.  

Son altitude est comprise entre 169,5 m NGF et 168,5 m NGF. 

A l’avenir, la situation géomorphologique de la parcelle ne devrait pas évoluer. L’opération sera 

édifiée dans le contexte paysager global du site. Seules les zones occupées par les voiries et les 

surfaces bâties seront terrassées et aménagées. 

 

b) Zones imperméabilisées et espaces verts 

 

Le projet d’extension concerne la création d’un bâtiment d’une surface de 2 440 m² auquel s’ajoute 

les espaces de circulation et parking permettant le bon fonctionnement de l’entreprise. La surface 

impactée par les voies de circulation s’élève à environ 4 500 m² ; soit un total imperméabilisé 

d’environ 7 000 m². La surface restante soit 11 000 m² sera conservée en espace vert.  

 

4.6 - Identification des milieux récepteurs 

 

Les eaux météoriques qui précipitent sur le site sont évacuées vers un ruisseau temporaire affluent 

en rive droite de l’Ouère. L’Ouère est un affluent de l’Argenton dont la confluence est située sur la 

commune d’Argenton les Vallées. L’Argenton est lui-même un affluent du Thouet.  

Le rejet se fait via un fossé départemental en limite sud, qui aliment un ruisseau temporaire. Ce 

dernier est situé à environ 600 mètres au nord-est du site en projet. Les caractéristiques du rejet et 

du milieu récepteur sont détaillées dans le tableau ci-après : 
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Tableau 9 : Caractéristiques des milieux récepteurs 

Type de milieu récepteur superficiel Fossé départemental 

Localisation du rejet par rapport à l’opération Au sud du site 

Coordonnées Géodésiques du rejet (Lambert 93)   X : 423 346 Y : 666 2429 

Exutoire du milieu récepteur superficiel Ruisseau temporaire (affluent de l’Ouère) 

 

Type de milieu récepteur superficiel Ruisseau temporaire 

Localisation du rejet par rapport à l’opération 600 m au nord-est 

Coordonnées Géodésiques du rejet (Lambert 93)   X : 423 973 Y : 666 2544 

Exutoire du milieu récepteur superficiel L’Ouère (affluent de l’Argenton) 

 

Le projet fait partie du bassin versant de l’Argenton (affluent du Thouet). Station hydrologique 

de référence L8343010 « L’Argenton à Massais ».  

 

 

Figure 8 : Milieu hydraulique superficiel récepteur  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

4.7 - Classement dans la nomenclature 

 

Le projet d’extension de la zone entre dans le cadre de la rubrique 2.1.5.0 de l’article R 214.1 du 

code de l’environnement. Le projet est donc soumis à Déclaration : 

 

Ruisseau 

temporaire 
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Tableau 10 : Classement dans la nomenclature 

N° 

Rubrique 
Intitulé Régime 

2.1.5.0 

Rejet d’eaux pluviales dans les eaux douces superficielles ou 

sur le sol ou dans le sous-sol, la surface totale du projet, 

augmentée de la surface correspondant à la partie du bassin 

naturel dont les écoulements sont interceptés par le projet, 

étant : 

1° Supérieure ou égale à 20 ha 

..................................Autorisation 

2° Supérieure à 1 ha mais inférieure à 20 

ha…………Déclaration  

Déclaration : Surface 

de bassin versant de 

1,800 ha 

3.2.5.0 

Barrage de retenue ou de digues de canaux : 

1° de classe A, B………………….......................Autorisation 

 

Non concerné : pas de 

barrage 

3.3.1.0 

Assèchement, mise en eau, imperméabilisation, remblais de 

zones humides ou de marais, la zone asséchée ou mise en eau 

étant  

1° Supérieure ou égal à 1 ha.……...…………… Autorisation 

2° Supérieure à 0,1 ha mais inférieur à 1 ha....…..Déclaration

  

Déclaration : 7 100 m² 

de zone humide 

impactée 

 

 

 

L’objectif de ce dossier de déclaration sera de réaliser un état des lieux de l’existant, de 

déterminer l’impact de l’aménagement sur le milieu récepteur, et de proposer le cas échéant des 

solutions compensatoires pour annuler l’effet du projet ; ceci dans un souci de développement 

durable et de préservation de l’avenir. 
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5 - Etude environnementale 

 

 

5.1 - Contexte général 

 

Cette phase du dossier consiste en la réalisation d’une étude de la situation initiale du site et de son 

environnement. L’analyse porte sur les richesses naturelles, les espaces agricoles, forestiers, 

maritimes, de loisirs, ainsi que sur les biens matériels et le patrimoine culturel susceptibles d’être 

affectés par le projet.  

 

5.2 - Données météorologiques 

 

La région des Pays de la Loire est sujette à un climat océanique. Les hivers sont relativement doux 

et les pluies sont concentrées en automne et au printemps. Il pleut en moyenne 805 mm par an sur la 

commune des Cerqueux comme le précise la carte ci-après : 

 

Tableau 11 : Pluviométrie mensuelle 
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Figure 9 : Répartition départementale des précipitations 

 

 

 

Site d’étude 
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Figure 10 : Coefficients de Montana 
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5.3 - Hydrologie 

 

a) Les bassins hydrographiques 

 

Le bassin versant de l’Argenton au niveau d’Argenton les vallées est caractérisé par un important 

réseau hydrographique de surface. Pour autant, le territoire communal des Cerqueux est caractérisé 

par un réseau hydrographique de surface peu diversifié aussi bien en termes de plans d’eau que de 

cours d’eau. La commune est drainée essentiellement par des ruisseaux temporaires. Une partie 

s’écoule vers l’est au niveau du bassin versant de l’Argenton. Le secteur ouest de la commune 

alimente le bassin versant de la Moine (Figure 7 : Situation du milieu récepteur). 

 

 

L’Argenton est une rivière de deuxième catégorie piscicole affluent en rive gauche du Thouet. Il 

traverse principalement des parcelles agricoles. L’argenton prend sa source à environ 198 m 

d’altitude sur la commune à l’ouest de Bressuire et circule uniquement dans le département des 

Deux Sèvres bien qu’une partie de ses affluents soit situé en Maine et Loire. Il parcourt une distance 

de 71 km à travers un bassin versant de 750 km² avant sa confluence avec le Thouet au niveau de la 

commune du Puy Notre Dame. Son sens d’écoulement est orienté vers le nord-est. Il fait partie du 

SAGE du Thouet. (en cours d’élaboration).  

 

 

b) Le SDAGE et SAGE 

 

Institué par la loi sur l’eau du 3 janvier 1992, le Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion 

des Eaux (ou SDAGE) établit les orientations de la gestion de l’eau à l’intérieur de chaque bassin 

versant des grands cours d’eau Français. Il reprend les orientations fixées par les directives 

européennes et les lois nationales, et est un instrument juridique primordial dans la politique de 

sauvegarde de la ressource en eau. 
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Figure 11 : Les SDAGE 

 

En application de la loi du 21 avril 2004, qui transpose la directive cadre sur l’eau du 22 décembre 

2000, le comité de bassin a révisé le SDAGE Loire Bretagne. Il intègre des objectifs 

environnementaux nouveaux de 2016 à 2021 définis par la directive : 

1-Repenser les aménagements de cours d’eau 

2- Réduire la pollution par les nitrates 

3- Réduire la pollution organique et bactériologique 

4- Maîtriser et réduire la pollution par les pesticides 

5- Maîtriser et réduire les pollutions dues aux substances dangereuses 

6- Protéger la santé en protégeant la ressource en eau 

7- Maitriser les prélèvements d’eau 

8- Préserver les zones humides  

9- Préserver la biodiversité aquatique 

10- Préserver le littoral 

11- Préserver les têtes de bassin versant 

12- Faciliter la gouvernance locale et renforcer la cohérence des territoires  

13- Mettre en place des outils réglementaires et financiers 

14- Informer, sensibiliser, favoriser les échanges 

Site d’étude 
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Le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux (ou SAGE) est un outil, édifié par la Loi sur 

l’eau du 3 janvier 1992, qui a pour principal objectif de définir les enjeux et les orientations 

concrètes de la gestion de l’eau pour chaque sous bassin versant composant les grands bassins 

versants. Il traduit localement la politique globale de gestion de l’eau établie par le Schéma 

Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SDAGE). 

Le SAGE Thouet est en cours d’élaboration. Sa validation est prévue à l’horizon 2022. Les 

coordonnées de la structure porteuse sont les suivantes :  

     

Syndicat de la Vallée du Thouet 

26 rue de la Grille 

79600 Saint-Loup-Lamairé 

Tel : 05 49 64 85 98 
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c) Qualité des eaux 

 

La directive cadre européenne sur l’eau prévoit la mise en place d’un système d’évaluation de 

« l’état des cours d’eau », et la constitution d’un réseau de suivi de la qualité écologique et 

chimique des eaux. 

La qualité de l’eau des cours d’eau du territoire français est périodiquement évaluée grâce à un 

réseau de station de suivi de la qualité (Réseau National de Données sur l’eau). Les mesures sur la 

qualité des eaux mettent en exergue la qualité moyenne à médiocre des eaux superficielles sur le 

bassin versant de l’Argenton. L’Agence Régionale de Santé met en évidence la zone comme étant 

classée sensible au risque d’azote et de phosphore. 

d) Quantité des eaux 

 

Afin de mieux connaître et gérer les systèmes hydrographiques français, les réseaux de bassins ont 

mis en place des stations de mesures sur les grands cours d’eaux du territoire. Ces mesures 

permettent de caractériser plus justement des quantités d’eaux sur un point donné du cours d’eau, et 

d’établir des valeurs de références utiles à la gestion des bassins hydrographiques : 

- Module : module interannuel d’un cours d’eau. Débit moyen pluriannuel en un 

point d’un cours d’eau. Il est évalué par la moyenne des débits moyens annuels 

sur une période d’observations suffisamment longue pour être représentative des 

débits mesurés ou reconstitués (5 ans). 

- QMNA : débit moyen mensuel du mois le plus sec sur une année. Il peut être 

QMNA5 : il n’est pas dépassé une année sur 5 en moyenne (débit de référence 

institué par le décret n°93-743 du 29 mars 1993). Il peut être aussi QMNA2 : il n’est 

pas dépassé une année sur 2 en moyenne sur un mois. 

- QIX10 : le débit instantané de crue décennale correspond au débit de crue qui se 

produit en moyenne 1 fois tous les 10 ans. 

Sur le bassin hydrographique de l’Argenton, au niveau de la station de mesure de L8343010 de 

l’Argenton à Massais, les données quantitatives sont les suivantes : 
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5.4 - Géologie 

 

D’après la carte géologique n° 511 Vihiers, le projet se situe sur la formation géologique suivante : 

SOCLE ANTÉ-MÉSOZOÏQUE - DOMAINE DE LA TESSOUALLE - Carbonifère - (Massif de 

Moulins-Les Aubiers-Gourgé) - Granodiorite de gros grain à biotite, localement porphyrique (356 à 

344+/-5 Ma) (isaltérites). 

 

Figure 15 : Géologie 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Site étudié 
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5.5 - Détermination des zones humides 

a) Contexte  

 

La gestion de la ressource en eau est une priorité et une obligation réglementaire au niveau 

territorial. A ce titre, les services rendus par les zones humides permettent une meilleure gestion de 

la ressource tant au niveau quantitatif que qualitatif. C’est pourquoi, l’identification des zones 

humides doit se faire en amont de tout projet d’aménagement.  

 

L’identification de la zone humide est effectuée suivant l’arrêté du 01 octobre 2009 modifiant 

l'arrêté du 24 juin 2008 « précisant les critères de définition et de délimitation des zones humides en 

application des articles L. 214-7-1 et R. 211-108 du code de l'environnement », et la circulaire du 

18 janvier 2010 « relative à la délimitation des zones humides en application des articles L. 214-7-1 

et R. 211-108 du code de l’environnement ».  

La méthodologie empruntée à ces textes législatifs prend en compte les critères suivants pour la 

détermination et la délimitation des zones humides : 

- Les critères de sols suivant le référentiel indiqué. 

- Les critères de végétation pour les espèces et les habitats. 

 

b) Pré localisation des zones humides  

 

Les inventaires des zones humides de la Direction Régionale de l'Environnement de 

l'Aménagement, et du Logement (DREAL) ne mettent pas en évidence de zone humide potentielle 

sur le site étudié. 

 

La commune a réalisé un inventaire zone humide, intégré dans le PLU. Une zone humide est 

présente en limite est du secteur étudiée. En effet, la délimitation de la parcelle cédée par la 

commune a tenu compte de cet inventaire des zones humides afin de permettre au projet de 

l’entreprise Brémond de se réaliser. 
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Figure 16 : Prélocalisation des zones humides 

 

Site étudié 
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c) Pédologie 

 

L’analyse de sol de l’aire d’étude vise à établir les propriétés pédologiques du terrain dans l’optique 

de qualifier le sol en place et de définir la présence ou non de zones humides. 

Le nombre, la répartition et la localisation précise des sondages dépendent de la taille et de 

l’hétérogénéité du site. Sur l’ensemble de la zone, nous avons réalisé 23 sondages à la tarière. 

 

Figure 17 : Sondages de sol 
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Les caractéristiques du sol prises en compte ont été les suivantes : 

- profondeur des différents horizons 

- texture du sol selon les caractéristiques référencées par le triangle de Jamagne 

- couleur 

- fraîcheur 

- présence et caractéristiques des éléments grossiers 

- degré d’hydromorphie 

-  

Figure 18 : Triangle des textures 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’analyse pédologique montre que nous sommes situés sur un terrain globalement homogène où 

deux types de sol domine. 
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Sol 1 de type IVb 

Tableau 12 : Type de sol 1 

Photo Profondeur Description 

 

0 à 30 cm 

Terre végétale argilo-limoneuse, brune foncé, 

fraiche, présentant moins de 5% de traces 

d’hydromorphies. 

 

30 à 70 cm 
Argile limoneuse, brune, fraiche, présentant 

entre 10 à 20 % de traces d’hydromorphies. 

 

70 à 90 cm 

 

Altérites granitiques 

 

 

> 90 cm Refus sur éléments grossiers 
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Sol 2 de type Va classé en zone humide 

Tableau 13 : Type de sol 2 

Photo Profondeur Description 

 

0 à 40 cm 

Terre végétale argilo-limoneuse, brune foncé, 

fraiche, présentant environ 10% de traces 

d’hydromorphies. 

 

40 à 70 cm 
Argile limoneuse, brune, fraiche, présentant 

entre 30 à 40 % de traces d’hydromorphies. 

 

70 à 90 cm 

 

Altérites granitiques 

 

 

> 90 cm Refus sur éléments grossiers 
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Tableau 14 : Référentiel des sols de zones humides (GEPPA 1981) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sur les deux types de sols rencontrés, le sol de type 1 représente une superficie d’environ 1 200 

m². Il n’est pas considéré comme typique des zones humides. 

Le sol de type 2, le plus dominant, représente environ 16 8700 m². Il est classé Va selon le 

référentiel  GEPPA et est considéré comme caractéristique des zones humides. 

 

d) Examen de la végétation 

 

L’examen de la végétation consiste à déterminer si celle-ci est hygrophile en fonction des espèces 

végétales et des types d’habitats présents. Pour ce faire un inventaire floristique et la définition des 

habitats selon la classification des habitats EUNIS sont nécessaires. 

L’enjeu sur cette zone concerne principalement la flore, plus particulièrement les espèces 

indicatrices des zones humides inscrites à l'arrêté interministériel du 01 octobre 2009 et leur taux de 

recouvrement. 

 

Un seul type d’habitat a été déterminé sur la zone d’étude : 

 

 - Monoculture intensive de taille moyenne I1.12 du code E.U.N.I.S (82.1 CORINE 

Biotope) 
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Actuellement, la parcelle est occupée par une culture de ray-grass.  

Cet habitat correspond  à une zone cultivée à des fins de production fourragère avec une fauches en 

général 2 fois par an en période printanière et estivale. L’ensemble des produits de la coupe est 

exporté. L’intérêt écologique est très faible du fait de la présence d’une seule espèce végétale. Sans 

intervention, ce milieu peut évoluer vers une formation boisée dominée par le chêne. 

 

La liste des espèces rencontrées est détaillée ci-dessous : 

Tableau 15 : Inventaire floristique 

Nom scientifique 

 

 

Nom commun 
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% : pourcentage de recouvrement des espèces dominantes inventoriées. 

AII : espèces indicatrices de zones humides de l’Annexe II de l’arrêté du 24 juin 2008 

 

Aucun habitat ou espèce indicateur de zones humide selon l’arrêté interministériel du 01 octobre 

2009 n’a été répertorié sur le site de projet de création de lotissement. 

 

L’examen du sol et de la végétation a permis de révéler la présence de zone humide au sein du 

périmètre de la zone étudiée pour une surface d’environ 16 800 m². La zone d’étude ne présente 

cependant pas d’intérêt écologique particulier du fait de son utilisation en monoculture. Elle 

n’abrite aucune espèce révélant un statut de protection ou une valeur patrimoniale particulière. 
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5.6 - Particularités écologiques et culturelles du site 

 

a) ZNIEFF et ONZH 

 

Le site d’étude ne présente pas de zones écologiquement remarquables telles que : les Zones 

Naturelles d’Intérêt Ecologique Faunistique ou Floristique (ZNIEFF), les Zones Humides 

d’Importance Nationale (ONZH) et internationale. Le site le plus proche est celui du massif 

forestier de Nuaillé-Chanteloup (code 520004464) situé à 5 km au nord-ouest.  Le site n’est pas 

localisé dans une zone humide d’importance nationale et internationale.  

Les cartes ci-après représentent les zones écologiquement remarquables autour du projet (source : 

https://carto.sigloire.fr) : 

 

 

Figure 19 : ZNIEFF et ONZH 

 

 

Site d’étude 
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b) Natura 2000 

 

Le site d’étude n’est pas concerné par des Zones Importantes pour la Conservation des Oiseaux 

(ZICO) et des Zones de Protection Spéciales pour l’avifaune (ZPS). Zones du réseau « Natura 

2000 » désignées par la Directive « oiseaux » 79/409/CE du conseil du 2 avril 1979 concernant la 

conservation des oiseaux sauvages. 

 

 Le site d’étude n’est pas concerné par des Sites d’Intérêt Communautaire (SIC) et des Zones 

Spéciales de Conservation (ZSC). Zones du réseau « Natura 2000 » instituées par la directive 

« habitat » 92/43/CEE du conseil du 21 mai 1992 concernant la conservation des habitats naturels 

ainsi que la faune et la flore sauvages.  

 

L’arrêté préfectoral n° 2011136-0001 du 10 juin 2011 (en complément du décret n° 2010-365 du 09 

avril 2010 relatif à l’évaluation des incidences Natura 2000) fixe la liste départementale des 

documents de planification, programmes, projets, manifestations et interventions soumis à 

l’évaluation des incidences Natura 2000. En particulier, les dossiers portant sur des Installations, 

Ouvrages, Travaux, et Activités (IOTA) soumis à déclaration ou à autorisation au titre de la 

nomenclature annexée à l’article R.214-1 du code de l’environnement devront comporter les 

éléments d’évaluation des incidences Natura 2000, que le projet soit situé à l’intérieur ou à 

l’extérieur d’un site Natura 2000 (conformément à l’article R214-23 du code de l’environnement). 

 

Les sites Natura 2000 les plus proches sont les ZPS et SIC de la Vallée de la Loire de Nantes aux 

Ponts de Cé et ses annexes localisé à environ 32 km au nord. Le projet ne pourra pas les impacter 

du fait de son importance relative (surface, éloignement, travaux réalisés, bassin versant différent) : 

le formulaire d’évaluation simplifiée des incidences Natura 2000 en Annexe précise les 

incidences sur les sites. 

La figure ci-après localise le site NATURA 2000 le plus proche du site d’étude.  
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Figure 20 : Natura 2000 

 

 

c) Plan de Prévention des Risques 

 

Le site d’étude ne rentre pas dans le cadre d’un périmètre d’un Plan de Prévention des Risques 

naturels prévisibles des Inondations PPRI suivant les articles L 562-1 à 9 du code de 

l’environnement (loi Barnier n°95-101 du 2 février 1995 relative au renforcement de la protection 

de l’environnement).  La commune n’est pas concernée par le Plan de Prévention des Risques 

d’Inondation.  

  

d) Périmètre de protection de captage ou retenue 

 

→ Le site ne figure pas à l’intérieur d’un périmètre de protection de captage souterrain, de cours 

d’eau, d’étang, nécessaires à l’alimentation en eau potable des usagers.  

Site d’étude 
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→ La loi sur l’eau du 3 janvier 1992 et la circulaire du 15 février 1993 du ministère de 

l’environnement précisent les cas et les délais où la mise en place des périmètres de protection 

s’impose. 

 

e) Les espaces naturels 

 

→ La zone aménagée ne présente pas d’espace boisé classé (art L.130 du Code de l’Urbanisme) ou 

d’éléments de paysage à préserver.  

 

→ La zone aménagée ne présente pas de haies protégées, considérées comme des arbres 

remarquables (art L.130 du Code de l’Urbanisme).  

 

f) Les zones culturelles et autres 

 

→ La base Mérimée ne recense aucun bâtiment ou espace remarquables sur le site en projet.  

 

→ Il n’y a pas de site archéologique, de site inscrit ou de site classé recensé sur le périmètre 

d’implantation de l’opération. 
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g) Tableau récapitulatif 

 

Tableau 16 : Récapitulatif des zonages de protection 

Abréviation Dénomination OUI NON 

ZNIEFF 
Zones Naturelles d’Intérêt Ecologique Faunistique ou 

Floristique 
 X 

ONZH Zones Humides d’Importance Nationale et internationale  X 

ZICO Zones Importantes pour la Conservation des Oiseaux  X 

ZPS Zones de Protection Spéciales pour l’avifaune Natura 2000  X 

ZSC Zones Spéciales de Conservation Natura 2000  X 

SIC Sites d’Intérêt Communautaire  X 

PPRI 
Plan de Prévention des Risques naturels prévisibles des 

Inondations 
 X 

AZI Atlas zone inondable  X 

Périmètre de 

captage 

Périmètre de protection captable d’eau potable suivant loi 

sur l’eau du 3 janvier 1992 et la circulaire du 15 février 

1993 

 X 

Bois et élément 

classé 

Bois classé suivant l’article L.130 du Code de l’Urbanisme 

et élément classé suivant l’article L.123.1.7 du Code de 

l’Urbanisme 

 X 

Sites classées 

ou inscrits 

Sites classés suivant les articles L. 341-1 à L.341-22 ; R. 

341-1 à R.341-31 du Code de l’environnement 
 X 

Sites 

archéologiques 

Zones de présomption de prescription archéologique ou 

zones de sensibilité archéologique 
 X 

Zone humide  
Zone humide répertoriée suivant le Plan Local 

d’Urbanisme ou document d’urbanisme 
 X 

Autre zone  Autre zone protégée au Plan Local d’Urbanisme   X 

 

 

5.7 - Usages de l’eau  

Sur le bassin versant de l’Argenton, les usages liés à l’eau et aux espaces aquatiques associés sont 

principalement liés aux activités économiques agricoles. Les eaux de ruissellement sont 

principalement utilisées pour la création de plan d’eau, à usage agricole ou de loisir. 
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6 - Impact du projet sur l’environnement 

 

Cette phase du dossier consiste en une analyse des effets directs et indirects, temporaires et 

permanents des installations sur l’environnement. 

 

6.1 - Aspect quantitatif 

 

a) Caractéristiques du projet 

 

L’objectif de l’étude d’incidence loi sur l’eau est de mesurer l’impact quantitatif et qualitatif du 

projet sur le milieu environnant, et de proposer le cas échéant des solutions compensatoires pour 

supprimer ou diminuer les effets. 

Afin d’évaluer le plus justement possible l’incidence du projet de l’opération sur le milieu 

environnant, nous avons défini sur l’aire d’étude un bassin versant aux caractéristiques homogènes. 

Les écoulements d’eaux pluviales sont directement liés aux particularités géomorphologiques, 

environnementales, et d’occupations du sol de cet impluvium.  

 

L’appréciation des comportements hydrauliques du site lors d’un événement pluvieux est réalisée 

grâce à une modélisation des écoulements sur le bassin versant, au terme du projet (caractéristiques 

de l’impluvium définitives), lors d’un événement pluvieux de référence (généralement la pluie de 

période de retour 10 ans). 

La maîtrise quantitative des flux d’eaux passe par une approche globale du bassin versant du cours 

d’eau dans lequel s’inscrit le projet. Ainsi les impluviums de la zone d’étude font partie du bassin 

versant de l’Argenton. 

 

Compte tenu de la superficie du projet (d’une surface totale de 1,8 hectare) et de l’absence de 

désordre quantitatif et qualitatif avéré sur le ruisseau, le niveau de maîtrise sera effectif pour une 

pluie de période retour 10 ans. 

 

b) Evaluations des débits décennaux et centennaux 

 

L’évaluation des débits engendrés par une pluie de retour dix ans précipitant sur le bassin versant 

étudié est réalisée selon la méthode dite rationnelle, conformément à l’instruction technique n°77. 
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L’expression littérale de la formule rationnelle est la suivante : 

 

Qc10 = (1/360) x Cr x ic
 x A   Avec 

 

Désignation Abréviation Unité 

Dédit décennal corrigé à l’exutoire du bassin versant Qc10 m3.s-1 

Coefficient de ruissellement tiré des abaques Cr  

Intensité corrigée de la pluie  ic mm.h-1 

Surface du bassin versant (ou impluvium) A ha 

 

 

L’intensité de la pluie est donnée par la formule de Montana corrigée : 

 

Ic = (A-0,05) x a tc -b      Avec 

 

Désignation Abréviation Unité 

Intensité corrigée de la pluie  ic mm.min-1 

Coefficient d’abattement spatial de la formule de Caquot, fonction de 

la surface du bassin versant 
A-0,05 m3.s-1 

Formule de Montana s’appliquant pour un bassin versant situé dans 

le département de la Sarthe et une pluie de retour 10 ans 
a tc

-b mm.min-1 

Temps de concentration (tc) = temps de ruissellement (tr) + temps 

d’écoulement (te) 
tc min 

 

 

Pour les petits bassins versants ruraux et urbains, le temps de concentration est pris égal au temps de 

ruissellement. Le temps de ruissellement est évalué par la formule de Kirpich : 

 

tr = 0,0195 x L0,77 x I-0,385      Avec 

 

Désignation Abréviation Unité 

Temps de ruissellement tr min 

Longueur du chemin hydraulique le plus long L m 

Pente moyenne du bassin versant I m.m-1 
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L’évaluation des débits centennaux est réalisée par l’application des coefficients de Montana 

respectifs, fournis par Météo France suivant la formule statistique méthode de renouvellement. 

 

Pour les calculs suivants les relevés météo France de 1963 à 2012 (méthode de renouvellement) les 

coefficients a et b pris en compte sont les suivants : 

 

 

Tableau 17 : Détail des coefficients de Montana 

Période retour et durée de 

précipitation 

Coefficient Montana a Coefficient Montana b 

Période 10 ans durée 6 minutes à 24 

heures 

6.137 0.677 

Période 100 ans durée 6 minutes à 24 

heures 

9.478 0.66 

  

 

c) Volume du bassin 

 

Le calcul du volume à stocker est réalisé selon la méthode des pluies de l’instruction technique 77. 

Le volume utile ou volume stocké de l’ouvrage de rétention s’exprime de la façon suivante : 

 

Vs = (10 x Sa x hd) – (Qf x d)   Avec  

 

Désignation Abréviation Unité Valeur 

Volume stocké ou volume utile Vs m3  

Surface active (= Ca x A) Sa ha 0.8205 

Surface du bassin versant (ou impluvium) A ha 1.8000 

Coef d’apport pris égal au coef de ruissellement Ca  0.46 

Hauteur de précipitation pendant la durée d Hd mm  

Débit de fuite donné Qf m3.h-1 19.44 

Durée de précipitation donnée d heure  
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La hauteur de précipitation pendant la durée d est obtenue par les relevés de la station 

départementale. Le rapport le plus élevé de la soustraction du volume précipité et du volume de 

fuite donne le volume à stocker. 

 

Le chapitre 3D-2 du SDAGE Loire Bretagne 2016-2021 préconise un débit de fuite maximum de 

3 litres. s-1.ha-1. 

 

 

d) Applications des méthodes d’évaluations des débits et des volumes 

 

Au terme du projet, la situation des écoulements sur le bassin versant sera modifiée. Le tableau ci-

dessous dresse le bilan des applications des méthodes de calculs des débits et des volumes sur le 

bassin versant, après la mise en place des projets. 

 

 

Tableau 18 : Caractéristiques hydrauliques du bassin 

Désignation Abr Unité BV 1 

Surface de l’impluvium A m2 18000 

Coefficient de ruissellement Cruis % 46 

Débit décennal Qc10 m3.s-1 0,201 

Débit centennal 
Qc10

0 
m3.s-1 0,277 

Débit de fuite décennal Qf10 l.s-1 5,4 

Volume de régulation décennal V10 m3 281 

 

 

→ Les mesures compensatoires devront contenir un volume d’eau tampon total de 281 m3 

pour la pluie décennale.  
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6.2 - Aspect qualitatif 

 

a) Pollution chronique : rejet des eaux pluviales 

Lors d’événements pluvieux, les eaux précipitées vont arracher et transporter les éléments des 

surfaces imperméabilisées ou non : 

- Les rejets des échappements (suies, hydrocarbures, etc…), 

- Les fuites des moteurs (huiles, etc…), 

- Les particules de pneumatiques, de métaux, 

- Les fines et éléments grossiers apportés (terre, boue, etc…), 

- Les déjections animales, 

- Les déchets divers (papier, mégots, plastique, bois, etc…), 

- Les produits de l’usure et de dégradation des chaussées (bitume, pneu…). 

 

Des études menées par Mr Chebbo G en 1992, permettent d’évaluer les apports de pollutions par 

hectare imperméabilisé et par an : 

 

Tableau 19 : Apports de pollutions 

Paramètres Valeur kg / an / ha imperméabilisé 

Demande Chimique en Oxygène 630 

Demande Biologique en Oxygène 5 jours 90 

Matières En Suspensions 665 

Hydrocarbures 15 

Plomb 1 

 

Les charges polluantes annuelles sont évaluées par l’application des différents ratios comme suit : 

 

 Ch = [C] x Aimp  Avec  

 

Désignation Abréviation Unité 

Charge de polluant Ch Kg 

Concentration du polluant [C] Kg / haimp 

Surface imperméabilisée Aimp ha 
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Remarque : Les charges de pollutions transportées avant la mise en place du projet (sur 

l’impluvium naturel), n’ont pas été évaluées fautes de données sur le sujet. Cependant des 

recherches montrent que la part de pollution transportée sur un impluvium naturel n’est pas 

négligeable pour les paramètres de la DBO5, DCO, et MES. En revanche la quantité de plomb et 

d’hydrocarbure transportée est infime. 

 

L’application de la méthode de calcul donne les charges de pollutions suivantes, transportées après 

le projet : 

Tableau 20 : Pollutions transportées 

Désignation Abr 
Ut

é 
Total bassin versant 

Surface de l’impluvium A m2 18000 

Coef d’imperméabilisation Cimp % 46 

Charges de pollution sur une année moyenne 

Demande Chimique Oxygène DCO kg 1 134 

Demande Biologique Oxygène DBO5 kg 162 

Matières En Suspension MES kg 1 197 

Hydrocarbures Hc kg 27 

Plombs Pb kg 1,8 

 

 

b) Pollution accidentelle 

 

La pollution accidentelle est la résultante d’un déversement accidentelle de produits toxiques ou 

polluants. Sur le site, seuls les engins de livraisons de fournitures et de carburants présentent un 

risque de renversement. La fréquence de passage de ces engins est importante mais la probabilité de 

déversement reste relative. L’ensemble des eaux pluviales précipitant sur les zones de circulation 

sera contenu au sein du bassin de rétention.  
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6.3 - Incidences du projet 

 

a) Quantité, niveau, et écoulement de l’eau 

 

Comme le montre la partie « 5.3.d aspect quantitatif », la mise en place du projet de l’opération 

entraînera inexorablement une imperméabilisation supplémentaire du site, et donc une 

augmentation des quantités d’eaux à l’exutoire des bassins versants.  

 

Lors d’épisodes pluvieux importants les cours d’eaux subiront des perturbations de plusieurs types : 

 Accroissement des hauteurs d’eaux. 

 Accroissement des vitesses d’écoulements. 

 Augmentation de la fréquence et de l’intensité des inondations sur les parcelles 

agricoles longeant les cours d’eaux. 

 Modification anormale du tracé des cours d’eaux sur les propriétés traversées. 

 Modification anormale du profil en long et en travers des cours d’eaux. 

 Dégradation accélérée des berges. 

 Ensablement important du lit. 

 

L’aménagement n’aura pas d’impact quantitatif important lors d’épisodes de crues. Cependant il 

contribuera à l’augmentation généralisée des quantités et des niveaux d’eaux, lors d’événements 

pluvieux. 

 

b) Qualité et protection de la ressource en eau 

 

Lors d’événements pluvieux, le ruissellement de l’eau météorique sur les surfaces imperméabilisées 

entraînera le transport des polluants (hydrocarbures, matières en suspension, matières organiques, 

etc.) vers la ressource en eau.  

Comme le montre la partie « 5.3.c aspect qualitatif », l’augmentation des surfaces imperméabilisées 

conduira à une augmentation des charges polluantes et à la dégradation du milieu récepteur. 
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Cette pollution se traduira sous plusieurs formes : 

 Arrachages et transports supplémentaires d’éléments polluants provenant des 

zones de ruissellement (déchets organiques, matières en suspensions, etc.). 

 Ensablement important du lit des cours d’eau. 

 Augmentation des produits toxiques et polluants dans les eaux brutes et dans 

les vases. 

 Amplification anormale du phénomène d’eutrophisation. 

 Appauvrissement en oxygène du milieu. 

 Augmentation générale de l’insalubrité. 

 

Le rejet d’eaux pluviales du projet accroîtra la dégradation progressive et généralisée de la 

qualité physique, chimique, et biologique des milieux aquatiques environnants. Compte tenu de 

la surface du projet, l’impact sur la qualité des eaux du milieu récepteur restera faible.  

 

 

c) Nuisances sonores 

 

Le projet de l’opération n’induira pas de nuisances auditives.  

Seuls les tampons situés sur les regards de visite pourront présenter des problèmes de vibrations 

sonores.  

 

d) Impact visuel et intégration paysagère 

 

Les ouvrages des mesures compensatoires feront partie de l’aménagement paysager global du site. 

 

6.5 - Synthèse 

 

Lors d’événements pluvieux importants, les eaux de ruissellement issues de la propriété de 

l’entreprise Brémond n’induiront pas d’effets majeurs sur les inondations, et ne présenteront pas 

de dangers pour les personnes et les biens matériels. Cependant elles contribueront à la 

dégradation progressive de la situation quantitative et qualitative des milieux récepteurs 

superficiels. Afin d’atténuer l’effet du projet sur l’environnement, des mesures correctives seront 

apportées. 
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7 - Mesures règlementaires prises en faveur de 

l’environnement 

 

Cette phase consiste en la mise en place de mesures, envisagées par le demandeur, pour compenser, 

si possible supprimer les inconvénients de l’installation. 

 

7.1 - Maîtrise quantitative des flux 

 

L’objectif est de maintenir la situation des écoulements, d’avant la mise en place du l’opération, 

jusqu'à un événement de période retour 10 ans. Les mesures compensatoires permettront aussi 

d’évacuer le débit engendré par une pluie de retour 100 ans sur le bassin versant. 

Quatre facteurs ont guidé le maitre d’ouvrage dans le choix des mesures compensatoires : 

- la pédologie du site (sol ne permettant pas l’infiltration) 

- l’espace disponible 

- la géomorphologie du site 

- l’intégration paysagère 

La technique choisie par le maître d’ouvrage pour la maîtrise quantitative et qualitative des 

écoulements d’eaux pluviales est : le bassin à sec à ciel ouvert avec double régulation. Ce 

dispositif sera installé en aval de l’opération, et permettra le maintien de la situation des 

écoulements d’avant projet. 

 

Le tableau suivant dresse le bilan de la situation des écoulements après la mise en place du projet de 

l’opération et des mesures réglementaires. 

 

Tableau 21 : Situation des écoulements après projet 

Désignation Abré Unit Bassin de rétention  

Débit décennal Qc10 m3.s-1 0,201 

Débit de fuite décennal Qf l.s-1 5,4 

Volume de régulation décennal Vreg m3 281 

Mesure compensatoire envisagée Bassin à sec à ciel ouvert  

Exutoire retenu vers le milieu superficiel 
Fossé départemental des eaux pluviales 

avant ruisseau temporaire 
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7.2 - Maîtrise qualitative des flux 

 

a) Rendements retenus des mesures compensatoires 

 

Faute de données précises sur les rendements de la mesure compensatoire, nous considérons que les 

taux d’abattements sont les mêmes que ceux d’un dispositif de rétention dont le volume tampon est 

d’environ 100 m3.ha-1. De ce fait, le bassin à sec, de par son volume de rétention d’eau, permet des 

rendements épuratoires de l’ordre de : 

 

Tableau 22 : Rendement épuratoire 

Désignation Abréviation rendement épuratoire 

Demande Chimique en Oxygène DCO 60 % 

Demande Biologique en Oxygène 5 jours DBO5 60 % 

Matières En Suspension MES 75 % 

Hydrocarbures H 75 % 

Plomb Pb 75 % 

 

 

b) Charges de polluants rejetés après compensation 

 

La mise en place de la mesure compensatoire permet l’abattement d’une partie de la pollution 

annuelle. Le tableau suivant dresse le bilan des quantités de polluants rejetés par le projet après la 

mise en place des mesures compensatoires. 

 

Tableau 23 : Quantité de polluants rejetés 

Désignation Abr Uté Bassin versant 

Surface de l’impluvium A ha 1,800 

Coef d’imperméabilisation Cimp % 46 

Demande Chimique Oxygène DCO kg 453,6 

Demande Biologique Oxygène DBO5 kg 64,8 

Matières En Suspension MES kg 299,25 

Hydrocarbures Hc kg 6,75 

Plombs Pb kg 0,45 
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La mise en place de la mesure corrective permet un abattement de plus de 70 % de la masse 

annuelle de Matière en Suspension, d’Hydrocarbure, et de Plombs. Sur l’ensemble d’une année, 

les conditions d’abattement de la pollution recommandées par la Mission Inter Service de L’Eau 

sont respectées. 

 

7.3 - Mesures compensatoires en phase travaux  

 

 Il est préférable de mettre en place le système de collecte et de traitement des eaux pluviales en 

début de chantier afin de capter une partie de la pollution engendrée par les travaux. 

 Il est conseillé d’installer les zones de stockages de matériels et de matières premières sur la 

zone de collecte des eaux de ruissellement. 

 Le stockage de matières dangereuses, toxiques, ou polluantes, devra obligatoirement être 

positionné sur la zone de collecte des eaux de ruissellements.  

 L’entretien des engins de chantier sera effectué hors site. 

 Lors des entretiens journaliers, les huiles de vidange ou hydraulique ainsi que les cartouches de 

graisse devront être récupérées et stockées au siège social de l’entreprise. 

 

7.4 - Dimensionnement des ouvrages de rétention 

 

Les mesures compensatoires envisagées remplieront trois objectifs : 

- Ecrêter les pointes de débits lors d’épisodes pluvieux et limiter l’impact 

quantitatif d’une pluie sur le milieu récepteur, situé en aval du réseau des eaux 

pluviales. 

- Traiter une partie de la pollution diffuse qui ruisselle lors d’épisodes pluvieux. 

- Faire face à d’éventuelles pollutions accidentelles. 

 

a)  Principes de fonctionnement 

 

Le bassin de retenue à sec et à ciel ouvert est constitué par un corps de bassin avec des formes 

variables liées aux espaces disponibles, et par une digue disposée à l’aval. Il est préférable qu’il soit 

faiblement pentu et peu profond, afin de permettre une meilleure intégration paysagère.  
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Figure 21 : Exemple de bassin à ciel ouvert 

 

 

Le bassin à sec est composé des éléments suivants : 

 

→ Une zone de tranquillisation des écoulements, en aval de chaque arrivée du réseau des eaux 

pluviales.  

→ Un espace d’épanchement des eaux, garanti par la surface planimétrique au fond de bassin. 

→ Un dispositif de collecte assuré par un caniveau en fond de bassin, et une fosse de dessablage. 

→ Un ouvrage de régulation hydraulique : un régulateur statique ou dynamique. 

→ Un déversoir de crue assuré par un seuil de déversement sur l’ouvrage de régulation ou sur la 

digue. 

→ Un dispositif « by-pass » en cas de pollution accidentelle.  
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Figure 22 : Schéma d’un bassin  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

b) Méthode de dimensionnement 

 

Comme le montre le schéma ci-après, les ouvrages sont généralement longitudinaux et de forme 

« tronc de pyramide à bases parallèles ». Ils répondent de ce fait à la règle de géométrie suivante : 

 

Vs = h/3 x (SB + Sb + (SB x Sb)0,5)    Avec  

 

Désignation Abréviation Unité 

Volume stocké Vs m3 

Hauteur h m 

Surface de la grande base SB m2 

Surface de la petite base Sb m2 
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Figure 23 : Exemple de géométrie du bassin 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

    

Avec : 

LB et Lb : longueur (m). 

lB et lb : largeur (m).    

ST, Sb, SB : section (m2).  

he : hauteur d’eau (m). 

Q et Qf : débit d’entrée et de fuite (m3.s-1).            

V : vitesse horizontale de la particule (m.s-1).           

U : vitesse de chute de la particule (m.s-1).   

 

 

c) Ouvrages constitutifs  

 

La zone de tranquillisation des flots sera assurée par la mise en place de bandes d’enrochements. 

Ces rochers seront encrés dans le sol en place. Ils présenteront une surface totale d’au moins 5 m2 

pour chaque arrivée d’eaux pluviales. 

 

Le dispositif de collecte sera constitué par un caniveau, positionné au centre du bassin, sur toute la 

longueur du fond de l’ouvrage, et par une fosse de dessablage en amont de l’ouvrage de régulation. 

Le caniveau a pour fonction de collecter les eaux de ruissellement et de les guider vers la fosse de 

dessablage. Il évite la formation d’écoulements préférentiels (creusements) et de zones de 

stagnation d’eau (flaques). Il sera réalisé en « forme de U » d’une profondeur inférieure à 20 cm. 

La fosse de décantation permet de retenir les sables transportés et protège l’ouvrage de régulation. 

Elle aura une profondeur d’environ 30 cm. 

 

V 

U 

Sb lb 

Lb 

Qf 

Q 

he 

LB 

ST 

lB 
SB 
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Le dispositif de régulation sera constitué d’un ouvrage préfabriqué spécifique : le régulateur de 

débit statique ou dynamique. Le calcul du diamètre hydraulique de l’orifice de fuite est déterminé 

par la loi de vidange suivante :  

Q = m x S x (2 x g x h)0,5.  

 

D’où est extrait le diamètre D tel que : D = ((4 x Qf) / (m x pi x (2 x g x he)0.5))0.5   Avec 

 

Désignation Abréviation Unité Valeur 

Diamètre hydraulique intérieur théorique  D m 0,042 

Débit de fuite calculé Qf m3.s-1 0,0054 

Nombre Pi Pi  3,1415 

Hauteur d’eau  he m 1 

L’accélération de la pesanteur g m.s-2 9,81 

Coefficient lié à la forme de l’organe de vidange 

(ici la vidange est une ouverte libre) 
m  0,9 

 

Remarque : le dispositif de régulation sera équipé d’un clapet ou d’une vanne positionnée à l’aval 

de l’ouvrage. Il permettra de stopper les écoulements vers le milieu récepteur en cas de pollution 

accidentelle. 

 

Figure 24 : Exemple de régulateur statique 
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Figure 25 : Exemple de régulateur dynamique 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le dispositif de surverse sera assuré par un seuil de déversement sur l’ouvrage de régulation ou sur 

la digue. Il s’agit d’un seuil frontal réalisé sur la face amont du régulateur, et positionné à la hauteur 

maximum des eaux. Ces ouvrages doivent permettre l’évacuation de la crue de période retour 100 

ans. 

Les dimensions des seuils frontaux sont dictées par la formule de Bazin sur les déversoirs à seuil 

frontal :  

 

Qcv =µ x L x he x (2 x g x he)0.5       Avec 

 

Désignation Abréviation Unité Valeur 

Débit à évacuer Qev = Q100 Qev m3.s-1 0.277 

Coefficient lié à la forme de l’organe de surverse 

(ici le seuil est à crête épaisse) 
µ  0.47 

Longueur transversale du déversoir L m 1,5 

Hauteur d’eau  he m 0,2 

L’accélération de la pesanteur g m.s-2 9,81 
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Figure 26 : Exemple de surverse par seuil 

 

Le dispositif « by-pass » permettra de contenir une pollution accidentelle dans le bassin de rétention 

et de dévier les flux pluviaux « propres » en aval de l’ouvrage. Il est composé d’un regard avec des 

vannes afin de contenir la pollution dans le bassin.  

 

d) Tableau de dimensionnement 

 

De l’application des formules de calcul émane le tableau de dimensionnement suivant : 

 

L’objectif de ce tableau de dimensionnement d’avant projet sommaire est de démontrer la 

faisabilité des mesures compensatoires de l’opération. Ces ouvrages peuvent être modifiés. 

Cependant, toute modification majeure doit être signalé au service instructeur du dossier 

d’incidence sur l’eau. 

 

 

 



 

 

 

Réf dossier : DI2010-498T Transport Brémond  Page 56 sur 70 
 

Tableau 24 : Dimensionnement de l’ouvrage de rétention 

Désignation Unité Bassin à sec  

Caractéristiques hydrauliques théoriques 

Surface de l’impluvium ha 1,8 

Débit décennal Q10  m3.s-1 0,201 

Débit centennal Q100  m3.s-1 0,277 

Débit de fuite décennal Qf l.s-1 5,4 

Volume de régulation décennal m3 281 

Hauteur d’eau maximum 

décennale 
m 1 

Hauteur de digue / fond bassin m 1,2 

Hauteur de digue / TN aval m 1,2  

Régulateur conseillé / Régulation dynamique 

Type de surverse / Seuil frontal 

Longueur du déversoir seuil 

frontal 
m 1,5 

Hauteur du déversoir seuil frontal m 0,2 

 

e) Règles de construction 

L’efficacité et la pérennité des mesures compensatoires dépendent de leur réalisation. Leur mise en 

place doit suivre les règles de constructions suivantes : 

 La morphologie générale des ouvrages devra être respectée, 

 La pente des parements devra être au maximum de 3/1, 

 La pente des ouvrages devra être rigoureusement réalisée (pente constante et 

faible), 

 Les ouvrages seront engazonnés et enrochés aux arrivées de réseau, 

 Aucun arbre et arbuste n’est planté sur les digues avales. 
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7.5 - Note sur la sécurité 

 

De par leur morphologie générale (hauteur de digue <2 mètres) et le faible niveau d’eau, les 

ouvrages de rétention ne présentent pas de dangers pour la sécurité du public. 

 

Des mesures de sécurité complémentaires peuvent être envisagées : 

 Mettre en place un panneau d’avertissement « risque de montée brutale des 

eaux ». 

 Protéger les arrivées de réseau par l’intermédiaire de grille. 

 Seller les tampons des ouvrages de visites. 

 Eviter les espaces de jeux et de loisirs à l’intérieur des bassins. 

 Interdire la baignade. 

 

Les mesures de surveillance garantissent la sécurité des ouvrages : 

 Vérifier l’état général des protections (grilles, etc.). 

 Contrôler la tenue des digues (affaissement, fissures, etc.). 

 Maîtriser les croissances des végétaux. 

 

Tableau 25 : Risques liés à la compensation 

Nom des bassins  Bassin de rétention 

Volume en eau (m3) 281 

Hauteur d’eau maximum (mètre) 1 

Hauteur digue / terrain naturel aval (m) <2 mètres 

Rapport H² x V0,5  - 

Population exposée (habitation) 0 

Destination des eaux en cas de rupture Fossé départemental en limite sud 
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Conclusion : 

 

 Aucune digue n’est classée suivant le Décret n° 2015-526 du 12 mai 2015 « relatif aux règles 

applicables aux ouvrages construits ou aménagés en vue de prévenir les inondations et aux règles de 

sureté des ouvrages hydrauliques ». 

 La probabilité de rupture des digues de l’ouvrage est infime du fait de l’enclavement des 

ouvrages dans le terrain en place et des pentes appliquées sur les parements avals. 

 Les eaux s’épancheront principalement vers le ruisseau de Roule-Crotte. 

 

Conséquence de pluies supérieures aux événements décennaux. 

 

Pour les pluies de période retour supérieur à 10 ans (pluies vingtennales, centennales, etc…), le 

bassin de rétention sera rempli et les eaux excédentaires s’écouleront sur l’ouvrage de surverse. Les 

eaux s’écouleront alors vers le fossé départemental puis le ruisseau temporaire. 

 

7.7 - Les moyens de surveillance, d’entretien, et de maintenance des ouvrages 

 

L’efficacité de la mesure compensatoire de maîtrise quantitative et qualitative des eaux pluviales est 

directement liée à sa surveillance, son entretien, et sa maintenance. Le tableau ci-dessous présente 

l’ensemble des missions d’entretien, de maintenance, et de surveillance, nécessaires au maintien de 

l’efficacité et de la pérennité de l’ouvrage. 

 

Remarque : un cahier de maintenance pourra être tenu et permettra un suivi de l’ensemble des 

opérations d’entretien (type déchets rencontrés), de maintenance (fonctionnement des appareils), et 

de surveillance (fissures digue). A l’intérieur du cahier pourra être inséré les fiches techniques des 

appareils et les coordonnées des fournisseurs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

Réf dossier : DI2010-498T Transport Brémond  Page 59 sur 70 
 

Tableau 26 : Surveillance, maintenance et entretien 

Missions d’entretien, de maintenance, et de surveillance 
Fréquence de 

réalisation 

Interventions sur le réseau des eaux pluviales 

→ Vérifier le bon écoulement à travers les organes de collecte (obstructions des 

grilles) 
 

→ Réaliser un curage régulier des fossés  

→ Réaliser un curage préventif des canalisations et des drains  

→ Eviter l’installation de nuisibles (rats)  

Interventions sur les mesures compensatoires 

→ Contrôler l’état des systèmes de sécurité 2 fois par an 

Grilles de protection  

Fixation des tampons  

Visibilité des panneaux  

→ Vérifier l’état général des dispositifs 2 fois par an 

Etat des digues (fissures, etc…)  

Etat du fossé (creusements, etc…)  

Fonctionnement du dispositif de régulation (obstructions)  

Fonctionnement du clapet de l’ouvrage de régulation  

Installation des nuisibles (moustiques, rats)  

→ Entretenir les mesures compensatoires 2 fois par mois 

Tondre et évacuer le gazon  

Tailler les arbustes et arbres d’ornement aux abords  

Extraire les gros déchets (sac, bois, feuille, etc…) de l’intérieur  

Extraire des déchets qui obstruent le dispositif de régulation  

Curer la fosse de décantation Suivant remplissage 

Curer et engazonner 1 fois tous les 10 ans 

Interventions en cas de pollutions accidentelles 

→ Fermer le clapet en aval du régulateur préfabriqué statique (délester la chaîne ou fermer la vanne) 

→ Appeler les pompiers pour obstruer l’évacuation et contenir la pollution (numéros de téléphone : 18) 

→ Appeler une entreprise spécialisée pour le nettoyage et l’évacuation de la pollution 
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7.6 - Séquence Eviter Réduire Compenser 

 

a) Principe 

 

La doctrine éviter, réduire et compenser s’inscrit dans une démarche de développement durable, 

et vise à assurer une meilleure prise en compte de l’environnement. La réflexion d’un projet 

d’aménagement induit inévitablement des impacts sur l’environnement. Ceux-ci doivent être 

quantifiés et déterminés précisément. Selon le niveau des impacts, l’application de la séquence 

ERC (Eviter Réduire Compenser) prend ensuite effet. Dans un premier temps, on vise à éviter au 

maximum les impacts sur l’environnement. Si ces impacts ne peuvent pas tous être évités, des 

mesures de réduction doivent être envisagées : diminution de la surface ou de l’intensité de 

certaines nuisances. Les impacts résiduels liés aux dégradations restantes doivent ensuite être 

compensées.  

Figure 27 : Principe ERC 
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La compensation doit être au minimum équivalente à la perte brute induite par le projet. Dans le 

cas de la destruction d’une zone humide, la compensation doit s’effectuer sur une surface au 

minimum équivalente à celle impactée ; à condition de prouver que les fonctionnalités de la 

nouvelle zone humide seront supérieures ou égales à la zone détruite. Dans le cas où cette 

équivalence de fonctionnalité ne peut être démontrée, la surface de compensation doit être au 

minimum 2 fois supérieure à la surface impactée. 

 

b) Eviter 

 

Suite à un inventaire des zones humides sur le territoire communal, la commune des Cerqueux a 

conscience que le secteur Est de la parcelle AN 174 est classée en tant que zone humide. C’est 

pourquoi uniquement le secteur ouest a été retenu pour le projet d’extension de l’entreprise 

Brémond. 

 

Les investigations plus précises de détermination des zones humides ont mis en évidence une 

superficie supérieure qui n’a pas pu être évitée sans compromettre la viabilité du projet.  

 

c) Réduire 

 

Les surfaces imperméabilisées par le projet ont été réduite au strict nécessaire pour assurer le bon 

fonctionnement de l’entreprise. De ce fait, les surfaces imperméabilisées ont été contenu sur une 

superficie d’environ 7 000 m². Le bassin de rétention a été placé partiellement en dehors de la zone 

humide. 

 

d) Compenser 

 

Compte tenu de la faible superficie du terrain, la compensation de la zone humide ne s’avère pas 

réalisable sur l’espace disponible. Un terrain extérieur devra être recherché afin de pouvoir procéder 

à la compensation de cette zone humide impactée. Cette compensation fera l’objet d’un rapport 

spécifique, annexé à ce présent rapport. 
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e) Fonctionnalités de la zone humide 

 

Afin de procéder à la compensation future de la zone impactée, une détermination des 

fonctionnalités actuelles de la zone humide est nécessaire. 

 

La parcelle étant actuellement intensément monocultivée, son intérêt écologique est très faible. 

En effet, la richesse spécifique faunistique comme floristique est faible. De plus, aucune espèce 

patrimoniale n’est présente sur le site. 

 

La zone humide étant située sur une élévation topographique, son bassin versant est réduit à sa 

simple superficie. Il apparait donc que les volumes d’eaux pluviales transitant sur la parcelle sont 

faibles. De plus, elle n’est pas située à proximité immédiate d’un cours d’eau permettant la 

régulation des eaux débordées. La zone humide assure donc un rôle de régulation des eaux 

relativement faible. 

 

La fonctionnalité épuratoire est quant à elle également limitée. En effet, les eaux de précipitations 

ruisselant sur la zone humide proviennent essentiellement de parcelles agricoles ainsi que des 

zones imperméabilisées existantes de l’entreprise Brémond. Ces eaux ne sont que peu chargées 

en éléments polluants. Il est cependant possible que des pollutions ponctuelles sont lessivées par 

les pluies. Ces pollutions peuvent concerner des fuites d’huiles ou de carburant issus des véhicules 

de transport routier. Toutefois, l’absence de végétation spécifique sur la zone humide ne permet 

pas de préjuger d’un rendement épuratoire favorable. Son intérêt reste potentiel mais 

l’occupation agricole de la parcelle empêchant une végétation adaptée de s’adapter tant à réduire 

cette fonctionnalité. 

 

Les fonctionnalités de la zone humide sont résumées ci-dessous :  

Tableau 27 : Synthèse des fonctionnalités 

Fonctionnalités Etat actuel 

Ecologique Mauvaise 

Hydrologique Médiocre 

Biogéochimique Médiocre à moyenne 

Etat global Médiocre 
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8 – Avertissement étude environnementale 

 

Le maitre d’ouvrage nous a missionné pour cette étude environnementale dont les limites et le cadre 

réglementaire ont été fixées en objet. Il s’agit d’une étude réglementaire dont objectif unique est de 

conformer le projet au code de l’environnement. Elle ne peut être considérée comme une étude de 

conception définie par l’arrêté du 21 décembre 1993 sur les missions de maitrise d’œuvre. Les 

éléments figurant dans cette étude, comme par exemple la pédologique ou la géologique, ne peuvent 

être utilisés pour des recours relevant de la conception et de la réalisation. 

 

Le maitre d’ouvrage assure avoir pris connaissance de l’ensemble de l’étude et approuve la totalité 

du contenu. Une réclamation ne peut être effectuée que deux semaines après la réception du dossier, 

par une lettre recommandée avec accusé de réception ou un courriel suivi, en nous précisant les 

points de désaccords ou éléments à corriger. Le maitre d’ouvrages s’assure de la bonne transmission 

des documents aux intervenants du dossier (service instructeur, commissaire enquêteur, etc…) et 

nous fait parvenir dans l’immédiateté des remarques des tiers. L’instruction comprend des délais 

réglementaires qui doivent être respectées. 

 

Le pétitionnaire se déclare informé que cette étude réglementaire doit être complétée par des 

études techniques de conception réalisées par des bureaux d’études compétents travaillant 

avec des matériaux et moyens normalisés.  

Il est conscient que notre étude et nos investigations ont été réalisés sur une période donnée. 

Le milieu environnemental peut évoluer dans le temps et les espèces faunistiques et 

floristiques se déplacent et s’implantent rapidement. Il est important de nous faire part des 

changements constatés sur le périmètre du projet car notre étude peut être revue en 

conséquence. 

Enfin le maitre d’ouvrage s’engage à mettre en place l’ensemble des prérogatives inscrites sur 

le dossier : notamment les mesures de préservations, de réductions, et de compensations. Il a 

conscience être contractuellement responsable face aux tiers du non-respect de notre étude et 

des instructions des services compétents. 
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Annexes 

 

Annexe 1 : Caractéristiques du bassin versant après projet 

Annexe 2 : Evaluation des débits 

Annexe 3 : Dimensionnement du dispositif de régulation 

Annexe 4 : Dimensionnement des ouvrages 

Annexe 5 : Formulaire Natura 2000 



Validité des feuilles de calculs : 

Réglementation service police de l'eau DDT49

Méthodologie ASTEE (station météo locale)

Désignation Chiffre Unité abrév

Nom du bassin versant

Région du bassin versant 49

Période de retour choisie 10 ans

Surface total du bassin versant 1,8000 ha A

Coefficient de ruissellement (abaques instruction tech 77) 0,46 C

Longueur maximale du bassin versant 152 m L

Dénivelé du bassin versant 1 m D

Pente moyenne du bassin versant 0,0066 m.m
-1

I

Débit de fuite spécifique de fréquence décennale 3 l.s
-1

.ha
-1

Qf10

Débit de fuite calculé (période retour 10 ans) 5,4 l.s
-1

Qf10

Débit de fuite spécifique de fréquence mensuelle 0,3 l.s
-1

.ha
-1

Qf1

Débit de fuite calculé (période retour 1 mois) 0,54 l.s
-1

Qf1

Débit de fuite spécifique de fréquence centennale 6 l.s
-1

.ha
-1

Qf100

Débit de fuite calculé (période retour 100 ans) 10,8 l.s
-1

Qf100

Détermination du coefficient de ruissellement

Désignation Surface 

concernée

Coefficient 

ruis en %

Surface 

active
Surface imperméable (voirie, trottoir) 0,7000 90,00 0,6300

Surface perméable (espace vert) 1,0700 15,00 0,1605

Surface bassin de rétention (miroir d'eau) 0,0300 100,00 0,0300

Surface total du bassin versant 1,8000 45,58 0,8205

Bassin Versant

Annexe n°1 - les caractéristiques du bassin versant
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"Méthode rationnelle corrigée" de l'instruction technique

L'expression littérale du débit engendré par une pluie : 

* de retour 10 ans, 

* sur un bassin urbanisé

* sur un bassin versant se localisant sur le département

Qc10 = (1/360) x C x ic x A

Qc10 Débit corrigé engendré par une pluie décennale m
3
.s

-1

ic Intensité corrigée de la pluie (donnée par la formule de 

montana (a tc
-b

) modifiée par le coefficient de la formule 

de Caquot (A
-0,05

))

mm.h
-1 88,394

A Surface totale du bassin versant
ha 1,8000

L'intensité de la pluie est donnée par la formule de Montana corrigée

ic = (A
-0,05

) x a tc
-b avec

ic intensité de la pluie corrigée mm.min
-1 1,473

a tc
-b Formule de montana appliquée dans le département, avec 

une pluie de retour 10 ans et de durée 6-30 min
mm.min

-1 1,517

Pour les petits bassins ruraux ou urbains le tc est pris égal au tr, et le tr se calcule selon la formule de Kirpich :

tr = 0,0195 x L
0,77

 x I
-0,385 avec

tr Temps de ruissellement min 6,457

L Longueur du plus long chemin hydraulique m 152

I Pente moyenne du bassin versant m.m
-1 0,0066

Par la méthode rationnelle corrigée, on obtient les débits décennaux corrigés suivant :

Qc10 = 0,201 m
3
.s

-1 

Qc10 = 725 m
3
.h

-1

Qc100 = 0,277 m
3
.s

-1

Qc100 = 996 m
3
.h

-1

tc Temps de concentration (tc) = temps de ruissellement (tr) + 

temps d'écoulement (te)
min

Le débit centennal, est obtenue par application des coefficients de Montana "a" et "b" pour une pluie 100 ans de

durée 6 min à 30 min de la station départementale.

6,457

Annexe n°2 - évaluation des débits

A
-0,05

ha 0,971

0,46

C Coefficient de ruissellement évalué à partir des abaques de 

l'instruction technique 77 (différent du coefficient de 

perméabilité (A'/A)).

Coefficient d'abattement spatial de la formule de caquot, 

fonction de la surface totale du bassin versant (hectare)

2020 Annexe bassin versant 49 Page 2/5



Le volume à stocker

Vs = (10 x Sa x hd) – (Qf  X d)

Abréviation Désignation Unité Valeur
Vs Volume stocké ou volume utile de la pluie m

3

Sa Surface active (= Ca x A) ha 0,8205

A Surface du bassin versant (ou impluvium) ha 1,8000
Ca Coef d’apport pris égal au coef de ruissellement 0,46

Hd Hauteur de précipitation pendant la durée d mm

Qf10 Débit de fuite donné fréquence 10 ans m
3
.h

-1
19,44

Qf100 Débit de fuite donné fréquence 100 ans m
3
.h

-1
38,88

Qf1 Débit de fuite fréquence 1 mois m
3
.h

-1
1,94

d Durée de précipitation donnée heures
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 6 à 30 min 3,632
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 6 à 30 min 4,734
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 30 à 360 min 8,999
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 30 à 360 min 10,392
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 360 à 1440 min 13,289
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 360 à 1440 min 49,609
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 6 à 30 min 0,468
b Coefficient de Montana "b" retour 100 ans et durée 6 à 30 min 0,44
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 30 à 360 min 0,732
b Coefficient de Montana "b" retour 100 ans et durée 30 à 360 min 0,644
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 360 à 1440 min 0,805
b Coefficient de Montana "b" retour 100 ans et durée 360 à 1440 min 0,936
h1 hauteur d'eau précipité en 24 heures pour la fréquence mensuelle mm 14,4

V1 Le volume mensuelle est donné par une pluie de 14,4 mm en 24 h m
3

118,15

Tableau de dimensionnement du volume de rétention pour une pluie de retour 10 ans et 100 ans

Temps 

hauteur 

précipitée sur 

la durée 10 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 10 

ans

Volume de 

fuite de retour 

10 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

hauteur 

précipitée sur 

la durée 100 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 

100 ans

Volume de 

fuite de retour 

100 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

en minutes en mm m3 m3 m3 en mm m3 m3 m3

6 9,42 77,3 1,9 75,4 12,91 105,9 3,9 102,1

15 15,34 125,9 4,9 121,0 21,57 177,0 9,7 167,3

30 22,18 182,0 9,7 172,3 31,80 260,9 19,4 241,5

60 26,96 221,2 19,4 201,8 44,64 366,3 38,9 327,4

120 32,46 266,4 38,9 227,5 57,13 468,8 77,8 391,0

180 36,19 297,0 58,3 238,6 66,00 541,6 116,6 424,9

240 39,09 320,8 77,8 243,0 73,12 600,0 155,5 444,5

300 41,50 340,5 97,2 243,3 79,17 649,6 194,4 455,2

360 43,58 357,6 116,6 240,9 84,48 693,1 233,3 459,9

420 43,15 354,1 136,1 218,0 73,02 599,1 272,2 327,0

480 44,29 363,4 155,5 207,9 73,65 604,3 311,0 293,2

540 45,32 371,9 175,0 196,9 74,21 608,9 349,9 258,9

600 46,26 379,6 194,4 185,2 74,71 613,0 388,8 224,2

660 47,13 386,7 213,8 172,9 75,16 616,7 427,7 189,0

720 47,94 393,3 233,3 160,0 75,58 620,2 466,6 153,6

780 48,69 399,5 252,7 146,8 75,97 623,4 505,4 117,9

840 49,40 405,3 272,2 133,2 76,33 626,3 544,3 82,0

900 50,07 410,8 291,6 119,2 76,67 629,1 583,2 45,9

960 50,70 416,0 311,0 105,0 76,99 631,7 622,1 9,6

1020 51,31 421,0 330,5 90,5 77,29 634,1 661,0 -26,8

1080 51,88 425,7 349,9 75,8 77,57 636,5 699,8 -63,4

1140 52,43 430,2 369,4 60,8 77,84 638,7 738,7 -100,0

1200 52,96 434,5 388,8 45,7 78,10 640,8 777,6 -136,8

1260 53,46 438,7 408,2 30,4 78,34 642,8 816,5 -173,7

1320 53,95 442,7 427,7 15,0 78,57 644,7 855,4 -210,7

1380 54,42 446,5 447,1 -0,6 78,80 646,5 894,2 -247,7

1440 54,87 450,2 466,6 -16,3 79,01 648,3 933,1 -284,8

Annexe n°3 - dimensionnement du dispositif de régulation
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Le volume décennal retenu est : 243,3 m
3 arrondi à 243 m

3

Le volume centennal retenu est : 459,9 m
3 arrondi à 460 m

3

Le volume mensuel retenu est : 71,5 m
3 arrondi à 72 m

3

Le volume total de l'ouvrage de régulation

V1/10/100 = V1-1 + V10-10 + V100-100 - V1-10 - V10-100

Abréviation Désignation Unité Valeur

V1/10/100 Volume total de l'ouvrage de rétention m
3

V1-1 Volume de la pluie mensuelle et débit de fuite mensuelle m
3

72

V10-10 Volume de la pluie 10 ans et débit de fuite 10 ans m
3

243

V100-100 Volume de la pluie 100 ans et débit de fuite 100 ans m
3

460

V1-10 Volume de la pluie mensuelle et débit de fuite 10 ans m
3

34

V10-100 Volume de la pluie 10 ans et débit de fuite 100 ans m
3

189

Détermination de V1-10 et V10-100

Temps 

hauteur 

précipitée sur 

la durée 1 

mois

Volume d'eau 

d'une pluie 1 

mois

Volume de 

fuite de retour 

10 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

hauteur 

précipitée sur 

la durée 10 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 10 

ans

Volume de 

fuite de retour 

100 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

en minutes en mm m3 m3 m3 en mm m3 m3 m3

6 1,95 16,00 1,9 14,1 9,42 77,3 3,9 73,4

15 3,90 32,00 4,9 27,1 15,34 125,9 9,7 116,1

30 5,30 43,49 9,7 33,8 22,18 182,0 19,4 162,6

60 6,30 51,69 19,4 32,3 26,96 221,2 38,9 182,3

120 7,30 59,90 38,9 21,0 32,46 266,4 77,8 188,6

180 7,90 64,82 58,3 6,5 36,19 297,0 116,6 180,3

240 8,50 69,74 77,8 -8,0 39,09 320,8 155,5 165,2

300 8,50 69,74 97,2 -27,5 41,50 340,5 194,4 146,1

360 8,50 69,74 116,6 -46,9 43,58 357,6 233,3 124,3

420 8,83 72,43 136,1 -63,6 43,15 354,1 272,2 81,9

480 9,16 75,12 155,5 -80,4 44,29 363,4 311,0 52,4

540 9,48 77,81 175,0 -97,1 45,32 371,9 349,9 21,9

600 9,81 80,50 194,4 -113,9 46,26 379,6 388,8 -9,2

660 10,14 83,19 213,8 -130,7 47,13 386,7 427,7 -41,0

720 10,47 85,88 233,3 -147,4 47,94 393,3 466,6 -73,2

780 10,79 88,57 252,7 -164,2 48,69 399,5 505,4 -105,9

840 11,12 91,26 272,2 -180,9 49,40 405,3 544,3 -139,0

900 11,45 93,95 291,6 -197,7 50,07 410,8 583,2 -172,4

960 11,78 96,64 311,0 -214,4 50,70 416,0 622,1 -206,1

1020 12,11 99,33 330,5 -231,2 51,31 421,0 661,0 -240,0

1080 12,43 102,02 349,9 -247,9 51,88 425,7 699,8 -274,2

1140 12,76 104,70 369,4 -264,7 52,43 430,2 738,7 -308,5

1200 13,09 107,39 388,8 -281,4 52,96 434,5 777,6 -343,1

1260 13,42 110,08 408,2 -298,2 53,46 438,7 816,5 -377,8

1320 13,74 112,77 427,7 -314,9 53,95 442,7 855,4 -412,7

1380 14,07 115,46 447,1 -331,7 54,42 446,5 894,2 -447,7

1440 14,40 118,15 466,6 -348,4 54,87 450,2 933,1 -482,9

Si la rétention est décennale, le volume total de rétention est V1/10 = V1-1 + V10-10 - V1-10 = 281 m3

Si la rétention est centennale, le volume total de rétention est suivant V1/10/100 = 552 m3

Le volume global intégre les volumes élémentaires nécessaires au stockage des apports liés aux pluies associées à 

chaque période de retour élémentaire
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Caractéristiques des ouvrages

L'ouvrage de rétention étant de la forme "tronc de pyramide à bases parallèles, les dimensions sont dictées par

la règle de géométrie suivante : V= h/3 x ((SB+Sb+((SB x Sb)
0,5

))

Avec : V : Volume de la forme

h : hauteur de la forme aux deux bases parallèles

SB : Surface de la grande base

Sb : Surface de la petite base

L'application de la formule de géométrie nous donne les dimensions de l'ouvrage suivantes :

désignation

Hauteur intérieur de digue (ou profondeur de l'ouvrage) 

Hauteur d'eau

Surface à la base de l'ouvrage

Surface au sommet de l'ouvrage

Surface au miroir d'eau

Volume intérieur de l'ouvrage

Volume d'eau réel stockée

Calcul du diamètre hydraulique de l'orifice de fuite

Le calcul du diamètre de l'orifice de fuite est réalisé suivant la loi de vidange : Q = m x S x (2 x g x h)
0,5

De cette loi est extraite la formule suivante : D = ((4 x Qf) / (m x pi x (2 x g x he)
0,5

))
0,5

avec

Abréviation Désignation unité

Qf10 Débit de fuite calculé m
3.

s
-1

pi Nombre pi

g Accélération de la pesanteur m.s
-2

he Hauteur d'eau moyenne dans le bassin m

m Coefficient lié à la forme de l'organe de vidange (ouverture libre)

D Diamètre hydraulique intérieur théorique de l'orifice m

Le diamètre intérieur commercial choisi sera alors : 50 mm

(Si le diamètre est inférieur à 50 mm, prendre la valeur minimale de 50 mm, ou un régulateur dynamique)

Dimensionnement de l'organe de surverse

Il s'agit d'évacuer le débit centennal  = Q100 = 0,277 m
3
.s

-1

Le dimensionnement d'un dispositif de surverse par seuil déversoir est dicté par la formule de Bazin sur les

déversoirs à seuil frontal : Qev = µ x L x he x (2 x g x he)
0,5

avec

Abréviation unité

Qev Débit à évacuer m
3.

s
-1

µ Coef lié à la forme de la surverse ( frontal compris entre 0,38 et 0,50 )

Z Hauteur de pelle ( comprise entre 0,20 et 2 mètres) m

L Longueur transversale du déversoir ( L > 4 x H ) m

he Hauteur d'eau au dessus du seuil ( comprise entre 0,08 et 0,70 mètres ) m

g Accélération de la pesanteur m.s
-2

Le seuil de déversement aura les caractéristique suivantes : 

*hauteur minimale en mètre 0,20 m

*longueur transversale en mètre = 1,50 m

Annexe n°4 - dimensionnement des ouvrages

Valeur

1,20

1,00

250,00

unité

m

m

m
2

330,00

316,67

346,89

282,68

Désignation

m
2

m
2

m
3

m
3

valeur

0,00540

0,20

9,81

0,9

0,042

valeur

0,281

0,47

1,00

3,14159

9,81

1,00

1,50
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FORMULAIRE D’EVALUATION SIMPLIFIEE 

DES INCIDENCES NATURA2000 
 

 
 

 
 
Par qui ? 
Ce formulaire est à remplir par le porteur du projet, en fonction des informations dont 
il dispose (cf. p. 9 : » ou trouver l’info sur Natura 2000? »). Il est possible de mettre des 
points d’interrogation lorsque le renseignement demandé par le formulaire n’est pas 
connu. 
Ce formulaire fait office d’évaluation des incidences Natura 2000 lorsqu’il permet de 
conclure à l’absence d’incidence. 

 
 
A quoi ça sert ? 
Ce formulaire permet de répondre à la question préalable suivante : mon projet est-il 
susceptible d’avoir une incidence sur un site Natura 2000 ? Il peut notamment être utilisé 
par les porteurs de petits projets qui pressentent que leur projet n’aura pas d’incidence 
sur un site Natura 2000. 
Le formulaire permet, par une analyse succincte du projet et des enjeux, d’exclure toute 
incidence sur un site Natura 2000. Attention : si tel n’est pas le cas et qu’une incidence 
non négligeable est possible, une évaluation des incidences plus poussée doit être 
conduite. 

 
Pour qui ? 
Ce formulaire permet au service administratif instruisant le projet de fournir 
l’autorisation requise ou, dans le cas contraire, de demander de plus amples précisions 
sur certains points particuliers. 

 
 
 

Coordonnées du porteur de projet : 

 

Nom (personne morale ou physique) : Transport Brémond - M Laurent Brémond 

 

Commune et département : 49360 Les Cerqueux 

Adresse : ZA la Loge 

               

Téléphone : 02 41 55 98 08                 Fax : ……………………………………… 

Email : maxime.bremond@orange.fr 

 

Nom du projet : extension d’une entreprise de transport routier 

 
 



 

 
 

 

1 Description du projet, de la manifestation ou de l’intervention 
 
 
Joindre si nécessaire une description détaillée du projet, manifestation ou intervention sur papier 
libre en complément à ce formulaire. 

 
 

a. Nature du projet, de la manifestation ou de l’intervention 
 
Préciser le type d’aménagement envisagé (exemple : canalisation d’eau, création d’un pont, mise 
en place de grillages, curage d’un fossé, drainage, création de digue, abattage d’arbres, création 
d’un sentier, manifestation sportive, etc.).  

 
Extension d’une entreprise de transport routier sur une surface de 2 440 m². 
Voies de circulation d’environ 4 500 m². Terrain d’assiette de 18 000 m² 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 
 
 

b. Localisation et cartographie  
 
Joindre dans tous les cas une carte de localisation précise du projet, de la manifestation ou de 
l’intervention (emprises temporaires, chantier, accès et définitives) sur une photocopie de carte 
IGN au 1/25 000e et un plan descriptif du projet (plan de masse, plan cadastral, etc.). 
 

Le projet est situé : 
 

Nom de la commune : Les Cerqueux  N° Département : 49360 

Lieu-dit : ZA la Loge 
 

En site(s) Natura 2000 □                    

n° de site(s) : ………………………………… (FR52----)    
n° de site(s) : ….………………….………… (FR52----)    
… 
 
Hors site(s) Natura 2000    A quelle distance ? 

A 32 km (m ou km) du site n° de site(s) : ZPS et SIC de la Vallée de la Loire de Nantes 

aux Ponts de Cé et ses annexes (Code FR5200622). 

 

 
c. Etendue du projet, de la manifestation ou de l’intervention 

 
Emprises au sol temporaire et permanente de l’implantation ou de la manifestation (si 
connue) : 18000(m2) ou classe de surface approximative (cocher la case 
correspondante) : 

□ < 100 m² 
 □ 1 000 à 10 000 m² (1 ha) 

□ 100 à 1 000 m² 
  > 10 000 m² (> 1 ha) 

 

 

 
- Longueur (si linéaire impacté) : ……………… (m.) 
 
- Emprises en phase chantier : 1,8 hectare 



 

 
 

- Aménagement(s) connexe(s) : 
 
Préciser si le projet, la manifestation ou l’intervention génèrera des aménagements connexes 
(exemple : voiries et réseaux divers, parking, zone de stockage, etc.). Si oui, décrire 
succinctement ces aménagements. 
Pour les manifestations, interventions : infrastructures permanentes ou temporaires nécessaires, 
logistique, nombre de personnes attendues. 

 
Création de bureaux et d’un bâtiment de stockage. Des voies de circulation pour les 
camions seront aménagées sur le pourtour du bâtiment. 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 
 
 

d. Durée prévisible et période envisagée des travaux, de la 
manifestation ou de l’intervention : 

 
- Projet, manifestation : 

 diurne 

□ nocturne 

 
- Durée précise si connue : …….…..…  (jours, mois) 
Ou durée approximative en cochant la case correspondante : 

□ < 1 mois 
 □1 an à 5 ans 

1 mois à  1 an  □ > 5 ans 

 
 
- Période précise si connue : …….………………(de tel mois à tel mois) 
Ou période approximative en cochant la(les) case(s) correspondante : 

□ Printemps □ Automne 

□ Eté □ Hiver 

 
- Fréquence : 

□ chaque année 

□ chaque mois 

 autre (préciser) : 1 fois 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
 
 

 



 

 
 

e. Entretien / fonctionnement / rejet 
 
Préciser si le projet ou la manifestation générera des interventions ou rejets sur le milieu durant sa 
phase d’exploitation (exemple : traitement chimique, débroussaillage mécanique, curage, rejet 
d’eau pluviale, pistes, zones de chantier, raccordement réseaux...). Si oui, les décrire 
succinctement (fréquence, ampleur, etc.). 

 
……………………………………………………………………………………..………………………………………………………… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 
 
 

f. Budget 
 
Préciser le coût prévisionnel global du projet. 

 
Coût global du projet : ………………………………………………………………………………………..    
ou coût approximatif (cocher la case correspondante) : 
 

□ < 5 000 € 
 □ de 20 000 € à 100 000 € 

□ de 5 000 à 20 000 € 

 

 

 

 

 

    > à 100 000 € 

 
 
 

 

 



 

 
 

2           Définition de la zone d’influence (concernée par le projet) 
 
 
La zone d’influence est fonction de la nature du projet et des milieux naturels environnants. Les 
incidences d’un projet sur son environnement peuvent être plus ou moins étendues (poussières, 
bruit, rejets dans le milieu aquatique…). 
La zone d’influence est plus grande que la zone d’implantation. Pour aider à définir cette zone, il 
convient de se poser les questions suivantes : 
 
Cocher les cases concernées et délimiter cette zone d’influence sur la carte au 1/25 000ème ou au 
1/50 000ème. 

 

 Rejets dans le milieu aquatique  

□ Pistes de chantier, circulation 

□ Rupture de corridors écologiques (rupture de continuité écologique pour les espèces) 

□ Poussières, vibrations  

Pollutions possibles (circulation de véhicules) 

□ Perturbation d’une espèce en dehors de la zone d’implantation 

□ Bruits 

□ Autres incidences …………………………………………………….. 

 
 
 
 

3           Etat des lieux de la zone d’influence 
 
 
Cet état des lieux écologique de la zone d’influence (zone pouvant être impactée par le projet) 
permettra de déterminer les incidences que peut avoir le projet ou manifestation sur cette zone. 
 
PROTECTIONS : 
 
Le projet est situé en : 
 

□ Réserve Naturelle Nationale 

□ Réserve Naturelle Régionale 

□ Parc National 

□ Arrêté de protection de biotope 

□ Site classé 

□ Site inscrit 

□ PIG (projet d’intérêt général) de protection 

□ Parc Naturel Régional 

□ ZNIEFF (zone naturelle d’intérêt écologique, faunistique et floristique) 

□ Réserve de biosphère 

□ Site RAMSAR 

 
 
 
 
 



 

 
 

USAGES : 
 
Cocher les cases correspondantes pour indiquer succinctement quels sont les usages actuels et 
historiques de la zone d’influence. 
 

□ Aucun 

 Pâturage / fauche 

□ Chasse 

□ Pêche 

□ Sport & Loisirs (VTT, 4x4, quads, escalade, vol libre…) 

 Agriculture 

□ Sylviculture 

□ Décharge sauvage 

□ Perturbations diverses (inondation, incendie…) 

□ Cabanisation 

□ Construite, non naturelle : ………………………………………………… 

□ Autre (préciser l’usage) : …………………………………………………………… 

 
Commentaires :………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………..… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………..…………………… 
………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

 
 
 
 
MILIEUX NATURELS ET ESPECES : 
 
Renseigner les tableaux ci-dessous, en fonction de vos connaissances, et joindre une cartographie 
de localisation approximative des milieux et espèces. 
 
Afin de faciliter l’instruction du dossier, il est fortement recommandé de fournir quelques photos du 
site (sous format numérique de préférence). Préciser ici la légende de ces photos et reporter leur 
numéro sur la carte de localisation.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

 
 

Site en projet vue depuis le sud 



   

 



 

 
 

TABLEAU MILIEUX NATURELS : 

 

TYPE D’HABITAT NATUREL 
 

Cocher 
si 

présent 

Commentaires 
 

Milieux ouverts  
ou semi-ouverts 

pelouse 
pelouse semi-boisée 
lande 
garrigue / maquis 
autre : cultures 

 
 
 
 
x 

 
 
 
 
Prairie de fauche 

Milieux 
forestiers 

forêt de résineux 
forêt de feuillus 
forêt mixte 
plantation 
autre : ………………… 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Milieux rocheux 

falaise 
affleurement rocheux 
éboulis 
blocs 
autre : ………………… 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Zones humides 

fossé 
cours d’eau 
étang 
tourbière 
gravière 
prairie humide 
autre : ………………… 

 
 
 
 
 
x 

 
 
 
 
Prairie humide 

Milieux littoraux 
et marins 

Falaises et récifs 
Grottes 
Herbiers 
Plages et bancs de sables 
Lagunes 
autre : …………………… 

 
 

 
 
 
 
 

Autre type de  
milieu …………………………… 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 
 

TABLEAU ESPECES FAUNE, FLORE : 

 
Remplissez en fonction de vos connaissances : 
 

GROUPES 
D’ESPECES 

Nom de 
l’espèce 

Cocher 
si présente 

ou 
potentielle 

Autres informations 
(statut de l’espèce, nombre d’individus, 
type d’utilisation de la zone d’étude par 

l’espèce…) 

Amphibiens, 
reptiles 

   

   

   

Crustacés    

Insectes 

   

   

   

Mammifères 
marins 

   

   

   

Mammifères 
terrestres 

Taupe X  

   

   

Oiseaux 
Merle X  

Rougegorge X  
Pigeon X  

Plantes 

   

Ray Grass X  

   

   

Poissons 
   

   

   

 
 
 

4 Incidences du projet 
 
Décrivez sommairement les incidences potentielles du projet dans la mesure de vos connaissances.  

 
Destruction ou détérioration d’habitat (= milieu naturel) ou habitat d’espèce (type 
d’habitat et surface) :  
 
Aucune espèce patrimonial ou protégée n’a été répertoriée sur le site. Les espèces 
agricoles cultivées situées sur l’emplacement des voiries et des constructions seront 
détruites. Les espèces situées autour de la parcelle et en dehors des zones urbanisées 
seront préservées.  
 
 



 

 
 

Destruction ou perturbation d’espèces (lesquelles et nombre d’individus) : 
Les espèces végétales présente sur et autour de la parcelle seront préservées.     
………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
 
 
Perturbations possibles des espèces dans leur fonctions vitales (reproduction, repos, 
alimentation…): 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
 
 

5 Conclusion 
 
Il est de la responsabilité du porteur de projet de conclure sur l’absence ou non 
d’incidences de son projet. 
A titre d’information, le projet est susceptible d’avoir une incidence lorsque : 
- Une surface relativement importante ou un milieu d’intérêt communautaire ou un 
habitat d’espèce est détruit ou dégradé à l’échelle du site Natura 2000 
- Une espèce d’intérêt communautaire est détruite ou perturbée dans la réalisation de 
son cycle vital 
 
Le projet est-il susceptible d’avoir une incidence ? 

 

 NON : ce formulaire, accompagné de ses pièces, est joint à la demande 

d’autorisation ou à la déclaration, et remis au service instructeur. 
 

□ OUI : l’évaluation d’incidences doit se poursuivre. Un dossier plus poussé doit être 

réalisé. Ce dossier sera joint à la demande d’autorisation ou à la déclaration, et remis au 
service instructeur. 
 
 

A (lieu) : Les Cerqueux                              Signature :     
 
Le (date) : 25 Novembre 2020 
 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 
 

 
Ou trouver l’information sur Natura 2000 ? 

 
 

 
- Informations générales sur les évaluations d'incidence, dans le portail Natura 2000’ : 
 
http://www.natura2000.fr/spip.php?rubrique52 
 
 
- Information cartographique CARMEN : 
 
Sur le site internet de la DREAL : 
http://www.pays-de-la-loire.developpement-durable.gouv.fr/article.php3?id_article=696 
 
 
- Dans les fiches de sites région Pays de la Loire : 
 
Sur le site internet Portail Natura 2000 :  
http://www.pays-de-la-loire.developpement-durable.gouv.fr/rubrique.php3?id_rubrique=259 
 
 
- Dans le DOCOB (document d’objectifs) lorsqu’il est élaboré : 
 
Sur le site internet de la DREAL : 
http://www.pays-de-loire.ecologie.gouv.fr/liste_zonages.php3?type=5&departement=0 
 
 
- Dans le Formulaire Standard de Données du site : 
 
Sur le site internet de l’INPN : 
http://inpn.mnhn.fr/isb/naturaNew/searchNatura2000.jsp 
 
 
- Auprès de la Direction Départementale des Territoires (et de la Mer) du 
département concerné. 
 
Loire Atlantique : http://www.loire-atlantique.equipement-
agriculture.gouv.fr/article.php3?id_article=823 
 
Maine et Loire : http://www.maine-et-loire.equipement-
agriculture.gouv.fr/rubrique.php3?id_rubrique=6 
 
Mayenne :  
 
Sarthe : http://www.sarthe.gouv.fr/rubrique214.html 
 
Vendée :  
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Dossier d’incidence au titre de la loi sur l’eau 

Extension d’une entreprise de transport routier 

commune des Cerqueux 

Complément d’étude référencé DI2010-498T Modif1 à annexer au rapport initial référencé 

DI2010-498T et daté du 25 novembre 2020 

« Dossier de déclaration réalisé au titre des articles 

 L 214.1 à 11 et R 214.1 à 60 du code de l’environnement » 

 

 

 

Fait à Saint André de la Marche le 16 Novembre 2021 

 Par Monsieur Touret Tanguy 

 

Maître 

d’ouvrage 

Transport Bremond 

Monsieur Laurent Bremond 

ZA la Loge 

49360 Les Cerqueux 

Tel :  02 41 55 98 08 

N° SIRET :  41454065800021 

Localisation 

Du site d’étude 

Extension d’une entreprise de transport routier 

ZA la Loge 

49360 Les Cerqueux  

Caractéristiques  

du projet 

Nature des travaux :  

Extension d’une entreprise de transport 

Surface imperméabilisée : environ 8 000 m² 
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1 Objet du complément 

 

Ce dossier d’étude référencé DI2010-498T Modif1 et daté du 16 Novembre 2021 est à annexer au 

dossier initial n° DI2010-498T daté du 25 Novembre 2020, réalisé au titre du chapitre IV du titre 1er 

et du livre II du code de l’environnement.  

 

Il fait suite au document du service instructeur du volet « eau » de l’étude d’incidence daté du 14 

Décembre 2020 et à la réunion sur site du 9 Mars 2021 en présence de la Police de l’Eau, du Bureau 

d’Etude FLI CADEGEAU, du Maire de la commune des Cerqueux, du Chef de service aménagement 

de l’agglomération choletaise et des porteurs de projet. 

 

Ce dossier a pour objectif de préciser les modalités de la démarche « Eviter Réduire Compenser ». 

Il détaillera également les surfaces impactées ainsi que les fonctionnalités actuelles de la zone 

humide. Un plan global de gestion des eaux pour l’ensemble de la propriété ainsi qu’une solution 

de compensation y sont également présentés. 
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2 Gestion des eaux 

Le projet d’extension de l’entreprise Brémond induit une superficie globale de la propriété supérieure à 1 ha. 

En conséquence, la gestion des eaux doit intégrer la partie projet et la partie existante.  

Les eaux seront ainsi gérées dans deux bassins de rétention-régulation. Pour des raisons techniques, le site 

a été divisé en deux sous bassins-versants (cf annexe). Le sous bassin-versant ouest collecte les eaux de la 

partie actuelle de l’entreprise ainsi qu’une partie des eaux inhérentes au projet d’extension. Les eaux sont 

ensuite dirigées vers un bassin de rétention localisé au sud-ouest du bâtiment en projet.  

Le sous bassin versant est collecte le reste des eaux inhérentes au projet. Elles sont collectées dans un bassin 

situé au sud-est du bâtiment projeté.  

Le plan global de gestion des eaux de l’entreprise est disponible en annexe de ce rapport.  

 

3 Perméabilité du sol 

Sur l’ensemble de la parcelle AN 174, 4 tests de perméabilité ont été effectués. L’horizon le plus perméable 

correspond à celui de la terre végétale sur une épaisseur moyenne de 40 cm pour une perméabilité variant 

de 7 à 10 mm/h. Le sol apparait insuffisamment perméable pour infiltrer la totalité des eaux sans système de 

régulation.  

Selon le plan de gestion des eaux, les débits de fuite des bassins de rétention s’élèvent respectivement à 4,8 

et 2,5 l/s soit un total de 26 280 l/h. Avec une perméabilité de 7 mm/h, il faut donc une superficie d’environ 

3 750 m² pour pouvoir infiltrer la totalité des eaux.  

Ainsi, il sera possible d’infiltrer les eaux pluviales si la surface dédiée est au minimum de 3 750 m². Cette 

hypothèse d’infiltration sera réalisable uniquement après mise en place de bassin de rétention permettant 

un rejet régulé total de 7,3 l/s.  

  

4 Séquence ERC 

4.1 Justification du non-évitement 

La propriété actuelle de l’entreprise Brémond n’est pas suffisamment étendue pour pouvoir 

accueillir les aménagements projetés. L’acquisition d’une parcelle à proximité est donc une 

nécessité pour l’entreprise.  

Deux parcelles potentielles sont alors envisagées : l’une au nord, l’autre à l’est. Ces deux parcelles 

sont actuellement cultivées par des exploitants agricoles. 

Une extension vers le nord impacterait le GAEC des Peltries, agréé "Agriculture Biologique"(AB), 

bien implanté dans les circuits courts (vente directe à la ferme, marché de Cholet, AMAP de Cholet), 

et qui possède un atelier de transformation sur l'exploitation. Cette exploitation est pérenne et, du 

fait du label AB et des circuits courts existants, a une importante dynamique et un ancrage vital sur 

ce secteur. L'exploitation du GAEC des Peltries qui présente une surface totale de 152,92 hectares, 

serait impactée par le projet à hauteur de 0,72 % de sa surface. En cas d'impact, s'il retrouve du 

foncier, l'exploitant devra patienter 2 ans avant de pouvoir obtenir un classement de ces nouvelles 

parcelles en agriculture biologique.  
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Une extension du site vers l'est impacterait une parcelle exploitée par le GAEC VIVION FRERES. D'une 

surface totale de 180 hectares, l'exploitation serait impactée à hauteur de 0,61 %. L'incidence est 

donc moindre, tant en termes de surfaces qu'en termes de qualité de production. De plus, d'après 

la chambre d'agriculture, l'impact serait également moindre en matière de pérennité des 

exploitations. En effet, la parcelle à l'est de l'entreprise pourrait être qualifiée de "terre volante" car 

elle était, jusqu'à l'été 2019, exploitée par l'EARL des Mimosas dont le chef d'exploitation a pris sa 

retraite.  

Les documents d’urbanisme de la commune des Cerqueux ont prévus une extension de la zone 

d’activité vers l’est et non vers le nord. De plus, un agrandissement vers le nord engendrerait des 

croisements de circulation entre camions et voitures au sein de l’entreprise qui pourrait engendrer 

des accidents. 

Il apparait donc que l’extension de l’entreprise Brémond s’avère préférable vers l’est plutôt que vers 

la parcelle au nord.  

 

4.2 Mesures de réduction 

Afin de réduire au maximum l’impact sur la zone humide, les surfaces imperméabilisées ont été 

réduites au stricte nécessaire. Seules les zones de circulation indispensables seront bitumées. Les 

espaces situés entre les bâtiments et les voies de circulation seront laissés en espaces verts. La figure 

ci-après illustre ces zones.  

 

Cependant, malgré la non-imperméabilisation de ce secteur, il apparait que celui-ci se retrouve 

enclavé et déconnecté du reste de la zone humide. Son assèchement est à redouter.  

Zone non bitumée 
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La zone humide étant située sur une crête topographique, son alimentation par ruissellement est 

très faible voire inexistante. Son apparition résulte de la topographie plane du secteur ainsi que de 

la faible perméabilité qui induisent des temps de séjours plus conséquents favorisant l’apparition 

de traces d’hydromorphies. Ainsi, il est possible de dire que l’alimentation en eau actuelle de la zone 

humide est liée pour très grande majorité aux précipitations directes. La mise en place d’une voie 

de circulation imperméable sur le pourtour n’influencera pas les volumes précipités sur ces secteurs. 

De plus, une partie des eaux précipitées sur les voies de circulation va ruisseler sur ces zones 

induisant un apport d’eau supplémentaire comparés aux débits actuels transitant sur ces espaces.  

On peut donc dire que malgré la déconnexion avec le bassin versant amont, les deux secteurs 

enclavés ne semblent pas voués à une disparition ni à un assèchement.  

 

4.3 Surface impactée 

La parcelle en projet est en quasi-totalité classée zone humide. La surface impactée correspond 

donc à l’emprise au sol du bâtiment (2 440 m²), des voies de circulation (environ 4 500 m²) et à la 

surface des bassins de régulation (900 + 700 m²). A noter qu’environ la moitié de la surface des 

bassins de rétention est placée en dehors des zones humides. La taille du bâtiment sera également 

probablement diminuée. Les surfaces de voiries étant encore approximatives, la surface totale 

impactée s’élève à environ 8 500 m².  

 

4.4 Fonctionnalités actuelles 

Les zones humides assurent des fonctions regroupées en 3 catégories : fonction hydrologique, 

fonction écologique et fonction épuratoire (ou biogéochimique). Chacune de ces fonctionnalités 

peut être déclinée en plusieurs rôles.  

La parcelle étudiée correspond à une zone humide de plateau. Les zones humides de plateau sont 

définies sur des secteurs relativement plats, sur des lignes de crête, en position de tête de bassin 

versant et sont caractérisées par un sol présentant des coefficients de perméabilité relativement 

faibles. 

Les fonctionnalités de régulation des débits d’étiage et de recharge de nappes présentent un enjeu 

généralement faible pour ce type de zones humides (Etude 89, Agence de l’eau). Au sein de ces 

zones humides de plateau, relativement imperméables, l’infiltration est naturellement réduite. Les 

fonctionnalités de régulation des débits d’étiage et de recharge de nappe sont donc faibles, voire 

nulles sur les secteurs drainés. Par ailleurs, la zone d’étude étant située en tête de bassin versant, 

les zones humides de plateau ne présentent pas de connexions directes aux cours d’eau. Et, compte 

tenu des faibles coefficients de perméabilité, les connexions et les transferts vers les cours d’eau à 

partir de ces zones humides sont limités. Par conséquent, les fonctionnalités de régulation des 

débits de crue, de soutien du débit des cours d’eau et d’interception des matières en suspension, 

s’exerçant plutôt à proximité directe de cours d’eau (Etude 89, Ministère chargé de l’environnement 

/ Agences de l’eau), présentent un enjeu très faible au niveau des zones humides de plateau du site 

d’étude.  
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Les fonctionnalités épuratoires des zones humides de plateau est l’enjeu le plus marqué, 

notamment au niveau de la régulation des nutriments et des toxiques. Ces aspects sont 

prédominants dans des espaces à fortes densité de végétation - types friches, boisements, ce qui 

n’est pas le cas de cette parcelle. En effet, d’une manière générale, l’efficacité des fonctions de 

régulation de polluants est en partie corrélée avec la densité et les strates de végétation présentes 

; les strates arbustives et arborescentes constituent des compartiments de stockage du phosphore 

et les taux de dénitrification observés dans les zones de boisements et de ripisylves sont plus élevés 

qu’au sein de prairies (Fustec et al., 2000). Par ailleurs, les prairies situées à proximité directe de 

cours d’eau sont également intéressantes sur ces aspects de régulation de qualité d’eau car elles 

sont susceptibles d’intercepter les polluants avant leur arrivée au cours d’eau (dernière barrière 

naturelle pour les eaux chargées en polluants avant qu’elles ne se jettent dans le réseau 

hydrographique) et lors des crues. Les zones de cultures et les prairies ne présentant pas d’enjeux 

spécifiques (par rapport à leur localisation notamment), les enjeux pour les fonctionnalités liées à 

la régulation de la qualité de l’eau sont moindres, car ces zones peuvent avoir une densité de 

végétation plus faible et elles peuvent être mises à nu l’hiver ou amendées. Cette fonctionnalité de 

régulation de la qualité des eaux reste modérée pour l’ensemble de la zone humide de plateau 

(enjeu faible à moyen) car, étant située en amont de bassin versant (tête de bassin), les surfaces 

d’alimentation en eaux superficielles des zones humides de plateau sont très faibles et par 

conséquent, les apports d’intrants sont, au même titre que les écoulements, relativement peu 

importants. 

Les zones humides de plateau du site ne présentent pas d’enjeu majeur vis-à-vis des fonctionnalités 

hydrauliques et hydrologiques (enjeu faible à moyen). La fonctionnalité de régulation des 

nutriments et des toxiques représente le plus fort enjeu pour les zones humides de plateau (enjeu 

moyen). La fonctionnalité écologique est totalement absente du fait de l’utilisation en monoculture 

intensive. 

 

Le tableau ci-après détaille les fonctionnalités, leur rôle théorique, et le rôle de la zone humide 

étudiée :
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En bleu, les zones humides recensées au sein du PLU. La parcelle étudiée est contiguë avec d’autres 

zones humides. Cependant ces dernières sont également exploitées en monoculture.  

 

En conséquence, les fonctionnalités de la zone humide sont résumées comme suit :  

Fonctionnalités Etat actuel 

Ecologique Mauvaise 

Hydrologique Médiocre 

Biogéochimique Médiocre à moyenne 

Etat global Médiocre 

 

Les mesures compensatoires devront permettre d’apporter un gain de fonctionnalité. 

 

  

Parcelle étudiée 
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4.5 Compensation  

Lors de la réunion du 9 mars 2021, la compensation envisagée était orientée autour de deux axes 

majeurs :  

- La mise en place d’une noue sur la limite sud de la propriété actuelle, 

- L’alimentation en eau de la prairie au nord du projet sur le reste de l’emprise foncière. 

 

Après intervention sur site, il s’avère que ces solutions ne sont techniquement pas réalisables. En 

effet, sur la bande de pleine terre au sud de la propriété actuelle, on peut noter la présence de 

nombreux réseaux notamment le réseau communal des eaux usées, l’alimentation électrique et 

l’eau potable desservant l’entreprise, la présence de projecteurs… Même à très faible profondeur, 

les noues risqueraient d’impacter ces réseaux. Ils convient donc de se prémunir de cette éventualité.  

De plus, suite au relevé topographique effectué sur la parcelle, le secteur au nord du projet s’avère 

trop peu pentu pour permettre un rejet gravitaire des eaux pluviales.  

En conséquence, après discussion avec le pétitionnaire et les différents acteurs, une évolution de 

l’emprise foncière a été retenue. Au lieu d’être dirigée vers le nord de la parcelle, l’acquisition de la 

parcelle se ferait vers l’est. De ce fait, compte tenu de la topographie, l’extrémité est du site qui 

n’est pas concernée par le projet de construction aura la capacité d’être utilisée comme site de 

compensation.  
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Ce secteur sera alimenté en eau par la régulation des deux bassins de rétention-régulation. Les 

débits étant plus faibles, il sera possible d’infiltrer les eaux sur l’ensemble de la zone compensée 

permettant ainsi de renforcer ses fonctionnalités. En s’infiltrant, les eaux seront davantage régulées 

et accentueront la fonction hydrologique de la zone humide. Leur épuration sera également 

améliorée en permettant à la végétation de dégrader progressivement la matière. De plus, ce 

secteur sera laissé en prairie permanente. Ainsi, de nouvelles espèces floristiques pourront s’y 

développer. La parcelle sera fauchée annuellement en fin d’été afin de permettre à la majorité des 

espèces d’assurer leur cycle de reproduction.  

Les fonctionnalités actuelles et futures de la zone humide sont résumées dans le tableau ci-dessous :  

Fonctionnalités Etat actuel Etat futur 

Ecologique Mauvaise Moyenne 

Hydrologique Médiocre Bonne 

Biogéochimique Médiocre à moyenne Bonne 

Etat global Médiocre Bonne 

 

Les 8 500 m² de zones humides impactés seront alors compensés par la mise en place d’une prairie 

permanente alimentée en eau par les bassins de rétention sur une superficie d’environ 8 000 m². 

Elle permettra d’infiltrer la totalité des eaux d’occurrence décennales sur le site renforçant 

fortement les fonctionnalité de la parcelle. En outre, la compensation permettra un gain de 

fonctionnalités hydrologique, écologique et biogéochimique. 

 

4.6 Protocoles et mesures de suivi 

Afin de suivre l’efficacité des mesures mises en place, un suivi devra être apporté. Compte tenu de 

la bonne réactivité des espèces herbacées aux aménagements, les suivis pourront être effectués à 

court (n+2) et à moyen terme (n+5) ; l’année « n » étant l’année de réalisation des travaux. La date 

prévisionnelle de réalisation des travaux est estimée à l’horizon du printemps 2023. 

 

 

Pour déterminer l’efficacité des mesures, deux critères seront analysés. Il s’agira d’analyser 

l’évolution de l’hydromorphie de la zone humide, ainsi que l’évolution floristique. Les méthodes 

misent en place sont présentées ci-après :  

 

 

 Année Période 

Suivi à court terme N+2 Avril-mai 2025 

Suivi à moyen terme N+5 Avril-mai 2028 
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Suivi pédologique :  

 Protocole 

Le suivi pédologique permettra de constater l’évolution de l’hydromorphie du sol au sein de la 

prairie humide. Une augmentation des traces d’hydromorphies permet de statuer sur 

l’augmentation du temps de saturation en eau du sol. L’augmentation du temps de saturation induit 

une amélioration de la fonction épuratoire de la zone humide en laissant davantage de temps aux 

micro-organismes et à la végétation pour dégrader la matière, la minéraliser et l’assimiler.  

Pour cela, des sondages de sol à la tarière manuelle seront effectués en divers endroits de la zone 

compensée sur une profondeur d’1,2 m. Les sondages seront réalisés de façon à pouvoir percevoir 

les évolutions de gradient hydraulique. Leur localisation sera dépendante de la réalisation des 

travaux. Certains sondages devront être placés à proximité des points de rejets (à l’ouest de la 

prairie) et d’autres sur le secteur opposé, à l’est.  

 

La localisation des sondages devra être précisée et géolocalisée. Les résultats de ces analyses seront 

transmis à la Police de l’Eau à travers un rapport de suivi des mesures compensatoires. Les deux 

secteurs enclavés seront également suivis d’un point de vue pédologique afin de s’assurer de leur 

pérennité. 

Actuellement, le type de sol rencontré est présenté à travers la page 31 du rapport initial. Il est 

classé en catégorie Va selon le référentiel GEPPA avec une hydromorphie relativement peu 

marquée. 

Suivi floristique :  

Afin de suivre l’évolution floristique du milieu, deux méthodes de diagnostics seront mises en place. 

Les suivis seront réalisés au printemps (avril-mai). Les méthodes retenues sont les suivantes : 

- Le Quadra  

- Le coefficient d’abondance  

 

 Le Quadra 

Objectif : Evaluer la diversité floristique au cours du temps sur un milieu homogène 

Principe : La diversité spécifique d’une association végétale correspond au nombre d’espèces 

présent sur cet habitat. La méthode du quadra permet d’évaluer cette diversité sur des habitats 

homogènes. La méthode consiste à recenser le nombre d’espèces présentes sur un carré de surface 

restreinte. Pour de la végétation herbacé, on considère un carré d’1m². Chaque espèce est recensée. 

Une fois l’inventaire terminé sur ce carré, l’observateur commence à se déplacer pour élargir son 

champ d’exploitation. Pour cela il procède en doublant sa surface en effectuant une forme de spirale 

(figure ci-après). Tant que de nouvelles espèces sont rencontrées, l’observateur continue 

d’augmenter sa surface de prospection jusqu’à une surface maximale de 64 m². Le relevé doit être 

effectué loin des zones de lisières, moins représentatives du peuplement végétal. Les espèces ainsi 

dénombrées forment l’entité végétale du site.  
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 Le coefficient d’abondance 

Objectif : Evaluer le taux de recouvrement des espèces sur un secteur donné 

Principe : La méthode consiste à établir un carré d’1m². Une fois chaque espèce déterminée, il 

convient de lui attribuer un coefficient d’abondance. Celui-ci correspond au taux de recouvrement 

de l’espace occupé par l’espèce au sein du quadra. Les espèces dont la base du pied est située en 

dehors du quadra ne sont pas comptabilisées. Cette méthode permet de juger au fil du temps si une 

espèce à tendance à dominer ou à disparaitre en fonction des évolutions du milieu. 

Il existe deux méthodes de notation du taux de recouvrement. La méthode de Braun-Blanquet 

considère le taux de recouvrement d’une valeur notée de i à 5 tandis que Prodon recommande un 

taux de recouvrement en pourcentage. 

La méthode de Blaun-Blanquet est plus adaptée en cas de forte diversité spécifique au sein du 

quadra. 
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Les méthodes de suivis devront impérativement suivre le même protocole. Sans cela, les données 

ne seront pas comparables. L’emplacement des suivis sera précisé lors de la phase de diagnostic. A 

titre indicatif, l’emplacement des points de diagnostics est présenté ci-dessous. 

 

Actuellement, la parcelle destinée à recevoir la compensation est exploitée en monoculture de ray-

grass. Aucune autre espèce n’y a été contactée. La richesse spécifique est quasi nulle. On constate 

également l’absence d’espèce indicatrice de zone humide. 
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Limite des méthodes : Combiner ces deux méthodes permet d’évaluer l’évolution de la diversité 

spécifique, ainsi que l’évolution de la répartition des espèces. En effet, la méthode du quadra, seule, 

ne permet pas de juger d’une évolution du milieu si aucune nouvelle espèce ne vient à s’implanter. 

La méthode du coefficient d’abondance permet de mettre en évidence l’évolution des espèces et 

de constater si les espèces hygrophiles déjà présentes sont amenées à se développer de façon plus 

importante. Les deux méthodes sont donc complémentaires et indissociables si l’on veut pouvoir 

juger de l’efficacité des mesures prises. 

Les résultats de ces analyses seront transmis à la Police de l’Eau à travers un rapport de suivi des 

mesures compensatoires.  

 

5 Annexes 

 Plan global de gestion des eaux  

 Caractéristiques du sous-bassin versant ouest 

 Caractéristiques du sous-bassin versant est 
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- Régulateur de débit :
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débit de fuite décennal : 4,80 l/s
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Validité des feuilles de calculs : 

Réglementation service police de l'eau DDT49

Méthodologie ASTEE (station météo locale)

Désignation Chiffre Unité abrév

Nom du bassin versant

Région du bassin versant 49

Période de retour choisie 10 ans

Surface total du bassin versant 1,5875 ha A

Coefficient de ruissellement (abaques instruction tech 77) 0,71 C

Longueur maximale du bassin versant 225 m L

Dénivelé du bassin versant 2,3 m D

Pente moyenne du bassin versant 0,0102 m.m
-1

I

Débit de fuite spécifique de fréquence décennale 3 l.s
-1

.ha
-1

Qf10

Débit de fuite calculé (période retour 10 ans) 4,8 l.s
-1

Qf10

Débit de fuite spécifique de fréquence mensuelle 0,3 l.s
-1

.ha
-1

Qf1

Débit de fuite calculé (période retour 1 mois) 0,47625 l.s
-1

Qf1

Débit de fuite spécifique de fréquence centennale 6 l.s
-1

.ha
-1

Qf100

Débit de fuite calculé (période retour 100 ans) 9,525 l.s
-1

Qf100

Détermination du coefficient de ruissellement

Désignation Surface 

concernée

Coefficient 

ruis en %

Surface 

active
Surface imperméable (voirie, trottoir, bâtiments) 1,0815 90,00 0,9734

Surface perméable (espace vert) 0,4230 15,00 0,0635

Surface bassin de rétention (miroir d'eau) 0,0830 100,00 0,0830

Surface total du bassin versant 1,5875 70,54 1,1198

Bassin Versant n°1

Annexe n°1 - les caractéristiques du bassin versant 1
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"Méthode rationnelle corrigée" de l'instruction technique

L'expression littérale du débit engendré par une pluie : 

* de retour 10 ans, 

* sur un bassin urbanisé

* sur un bassin versant se localisant sur le département

Qc10 = (1/360) x C x ic x A

Qc10 Débit corrigé engendré par une pluie décennale m
3
.s

-1

ic Intensité corrigée de la pluie (donnée par la formule de 

montana (a tc
-b

) modifiée par le coefficient de la formule 

de Caquot (A
-0,05

))

mm.h
-1 83,609

A Surface totale du bassin versant
ha 1,5875

L'intensité de la pluie est donnée par la formule de Montana corrigée

ic = (A
-0,05

) x a tc
-b avec

ic intensité de la pluie corrigée mm.min
-1 1,393

a tc
-b Formule de montana appliquée dans le département, avec 

une pluie de retour 10 ans et de durée 6-30 min
mm.min

-1 1,426

Pour les petits bassins ruraux ou urbains le tc est pris égal au tr, et le tr se calcule selon la formule de Kirpich :

tr = 0,0195 x L
0,77

 x I
-0,385 avec

tr Temps de ruissellement min 7,371

L Longueur du plus long chemin hydraulique m 225

I Pente moyenne du bassin versant m.m
-1 0,0102

Par la méthode rationnelle corrigée, on obtient les débits décennaux corrigés suivant :

Qc10 = 0,260 m
3
.s

-1 

Qc10 = 936 m
3
.h

-1

Qc100 = 0,358 m
3
.s

-1

Qc100 = 1291 m
3
.h

-1

0,71

C Coefficient de ruissellement évalué à partir des abaques de 

l'instruction technique 77 (différent du coefficient de 

perméabilité (A'/A)).

Coefficient d'abattement spatial de la formule de caquot, 

fonction de la surface totale du bassin versant (hectare)

tc Temps de concentration (tc) = temps de ruissellement (tr) + 

temps d'écoulement (te)
min

Le débit centennal, est obtenue par application des coefficients de Montana "a" et "b" pour une pluie 100 ans de

durée 6 min à 30 min de la station départementale.

7,371

Annexe n°2 - évaluation des débits BV1

A
-0,05

ha 0,977
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Le volume à stocker

Vs = (10 x Sa x hd) – (Qf  X d)

Abréviation Désignation Unité Valeur
Vs Volume stocké ou volume utile de la pluie m

3

Sa Surface active (= Ca x A) ha 1,1198

A Surface du bassin versant (ou impluvium) ha 1,5875
Ca Coef d’apport pris égal au coef de ruissellement 0,71

Hd Hauteur de précipitation pendant la durée d mm

Qf10 Débit de fuite donné fréquence 10 ans m
3
.h

-1
17,15

Qf100 Débit de fuite donné fréquence 100 ans m
3
.h

-1
34,29

Qf1 Débit de fuite fréquence 1 mois m
3
.h

-1
1,71

d Durée de précipitation donnée heures
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 6 à 30 min 3,632
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 6 à 30 min 4,734
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 30 à 360 min 8,999
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 30 à 360 min 10,392
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 360 à 1440 min 13,289
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 360 à 1440 min 49,609
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 6 à 30 min 0,468
b Coefficient de Montana "b" retour 100 ans et durée 6 à 30 min 0,44
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 30 à 360 min 0,732
b Coefficient de Montana "b" retour 100 ans et durée 30 à 360 min 0,644
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 360 à 1440 min 0,805
b Coefficient de Montana "b" retour 100 ans et durée 360 à 1440 min 0,936
h1 hauteur d'eau précipité en 24 heures pour la fréquence mensuelle mm 14,4

V1 Le volume mensuelle est donné par une pluie de 14,4 mm en 24 h m
3

161,25

Tableau de dimensionnement du volume de rétention pour une pluie de retour 10 ans et 100 ans

Temps 

hauteur 

précipitée sur 

la durée 10 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 10 

ans

Volume de 

fuite de retour 

10 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

hauteur 

précipitée sur 

la durée 100 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 

100 ans

Volume de 

fuite de retour 

100 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

en minutes en mm m3 m3 m3 en mm m3 m3 m3

6 9,42 105,5 1,7 103,8 12,91 144,6 3,4 141,2

15 15,34 171,8 4,3 167,5 21,57 241,5 8,6 233,0

30 22,18 248,4 8,6 239,8 31,80 356,1 17,1 338,9

60 26,96 301,9 17,1 284,8 44,64 499,9 34,3 465,6

120 32,46 363,5 34,3 329,3 57,13 639,8 68,6 571,2

180 36,19 405,3 51,4 353,8 66,00 739,1 102,9 636,3

240 39,09 437,8 68,6 369,2 73,12 818,8 137,2 681,7

300 41,50 464,7 85,7 379,0 79,17 886,5 171,5 715,1

360 43,58 488,0 102,9 385,1 84,48 946,0 205,7 740,2

420 43,15 483,2 120,0 363,2 73,02 817,7 240,0 577,7

480 44,29 496,0 137,2 358,8 73,65 824,7 274,3 550,4

540 45,32 507,5 154,3 353,2 74,21 830,9 308,6 522,3

600 46,26 518,1 171,5 346,6 74,71 836,6 342,9 493,7

660 47,13 527,8 188,6 339,2 75,16 841,7 377,2 464,5

720 47,94 536,8 205,7 331,1 75,58 846,4 411,5 434,9

780 48,69 545,2 222,9 322,4 75,97 850,7 445,8 405,0

840 49,40 553,2 240,0 313,2 76,33 854,8 480,1 374,7

900 50,07 560,7 257,2 303,5 76,67 858,6 514,4 344,2

960 50,70 567,8 274,3 293,5 76,99 862,1 548,6 313,5

1020 51,31 574,5 291,5 283,1 77,29 865,5 582,9 282,5

1080 51,88 581,0 308,6 272,4 77,57 868,6 617,2 251,4

1140 52,43 587,1 325,8 261,4 77,84 871,7 651,5 220,1

1200 52,96 593,0 342,9 250,1 78,10 874,5 685,8 188,7

1260 53,46 598,7 360,0 238,6 78,34 877,3 720,1 157,2

1320 53,95 604,1 377,2 227,0 78,57 879,9 754,4 125,5

1380 54,42 609,4 394,3 215,1 78,80 882,4 788,7 93,7

1440 54,87 614,5 411,5 203,0 79,01 884,8 823,0 61,8

Annexe n°3 - dimensionnement du dispositif de régulation BV1
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Le volume décennal retenu est : 385,1 m
3 arrondi à 385 m

3

Le volume centennal retenu est : 740,2 m
3 arrondi à 740 m

3

Le volume mensuel retenu est : 120,1 m
3 arrondi à 120 m

3

Le volume total de l'ouvrage de régulation

V1/10/100 = V1-1 + V10-10 + V100-100 - V1-10 - V10-100

Abréviation Désignation Unité Valeur

V1/10/100 Volume total de l'ouvrage de rétention m
3

V1-1 Volume de la pluie mensuelle et débit de fuite mensuelle m
3

120

V10-10 Volume de la pluie 10 ans et débit de fuite 10 ans m
3

385

V100-100 Volume de la pluie 100 ans et débit de fuite 100 ans m
3

740

V1-10 Volume de la pluie mensuelle et débit de fuite 10 ans m
3

53

V10-100 Volume de la pluie 10 ans et débit de fuite 100 ans m
3

302

Détermination de V1-10 et V10-100

Temps 

hauteur 

précipitée sur 

la durée 1 

mois

Volume d'eau 

d'une pluie 1 

mois

Volume de 

fuite de retour 

10 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

hauteur 

précipitée sur 

la durée 10 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 10 

ans

Volume de 

fuite de retour 

100 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

en minutes en mm m3 m3 m3 en mm m3 m3 m3

6 1,95 21,84 1,7 20,1 9,42 105,5 3,4 102,1

15 3,90 43,67 4,3 39,4 15,34 171,8 8,6 163,2

30 5,30 59,35 8,6 50,8 22,18 248,4 17,1 231,2

60 6,30 70,55 17,1 53,4 26,96 301,9 34,3 267,6

120 7,30 81,75 34,3 47,5 32,46 363,5 68,6 295,0

180 7,90 88,46 51,4 37,0 36,19 405,3 102,9 302,4

240 8,50 95,18 68,6 26,6 39,09 437,8 137,2 300,6

300 8,50 95,18 85,7 9,5 41,50 464,7 171,5 293,3

360 8,50 95,18 102,9 -7,7 43,58 488,0 205,7 282,3

420 8,83 98,85 120,0 -21,2 43,15 483,2 240,0 243,2

480 9,16 102,52 137,2 -34,6 44,29 496,0 274,3 221,7

540 9,48 106,19 154,3 -48,1 45,32 507,5 308,6 198,9

600 9,81 109,86 171,5 -61,6 46,26 518,1 342,9 175,2

660 10,14 113,54 188,6 -75,1 47,13 527,8 377,2 150,6

720 10,47 117,21 205,7 -88,5 47,94 536,8 411,5 125,3

780 10,79 120,88 222,9 -102,0 48,69 545,2 445,8 99,5

840 11,12 124,55 240,0 -115,5 49,40 553,2 480,1 73,1

900 11,45 128,22 257,2 -129,0 50,07 560,7 514,4 46,3

960 11,78 131,89 274,3 -142,4 50,70 567,8 548,6 19,1

1020 12,11 135,56 291,5 -155,9 51,31 574,5 582,9 -8,4

1080 12,43 139,23 308,6 -169,4 51,88 581,0 617,2 -36,3

1140 12,76 142,90 325,8 -182,9 52,43 587,1 651,5 -64,4

1200 13,09 146,57 342,9 -196,3 52,96 593,0 685,8 -92,8

1260 13,42 150,24 360,0 -209,8 53,46 598,7 720,1 -121,4

1320 13,74 153,91 377,2 -223,3 53,95 604,1 754,4 -150,2

1380 14,07 157,58 394,3 -236,8 54,42 609,4 788,7 -179,3

1440 14,40 161,25 411,5 -250,2 54,87 614,5 823,0 -208,5

Si la rétention est décennale, le volume total de rétention est V1/10 = V1-1 + V10-10 - V1-10 = 452 m3

Si la rétention est centennale, le volume total de rétention est suivant V1/10/100 = 890 m3

Le volume global intégre les volumes élémentaires nécessaires au stockage des apports liés aux pluies associées à 

chaque période de retour élémentaire
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Caractéristiques des ouvrages

L'ouvrage de rétention étant de la forme "tronc de pyramide à bases parallèles, les dimensions sont dictées par

la règle de géométrie suivante : V= h/3 x ((SB+Sb+((SB x Sb)
0,5

))

Avec : V : Volume de la forme

h : hauteur de la forme aux deux bases parallèles

SB : Surface de la grande base

Sb : Surface de la petite base

L'application de la formule de géométrie nous donne les dimensions de l'ouvrage suivantes :

désignation

Hauteur intérieur de digue (ou profondeur de l'ouvrage) 

Hauteur d'eau

Surface à la base de l'ouvrage

Surface au sommet de l'ouvrage

Surface au miroir d'eau

Volume intérieur de l'ouvrage

Volume d'eau réel stockée

Calcul du diamètre hydraulique de l'orifice de fuite

Le calcul du diamètre de l'orifice de fuite est réalisé suivant la loi de vidange : Q = m x S x (2 x g x h)
0,5

De cette loi est extraite la formule suivante : D = ((4 x Qf) / (m x pi x (2 x g x he)
0,5

))
0,5

avec

Abréviation Désignation unité

Qf10 Débit de fuite calculé m
3.

s
-1

pi Nombre pi

g Accélération de la pesanteur m.s
-2

he Hauteur d'eau moyenne dans le bassin m

m Coefficient lié à la forme de l'organe de vidange (ouverture libre)

D Diamètre hydraulique intérieur théorique de l'orifice m

Le diamètre intérieur commercial choisi sera alors : 50 mm

(Si le diamètre est inférieur à 50 mm, prendre la valeur minimale de 50 mm, ou un régulateur dynamique)

Dimensionnement de l'organe de surverse

Il s'agit d'évacuer le débit centennal  = Q100 = 0,358 m
3
.s

-1

Le dimensionnement d'un dispositif de surverse par seuil déversoir est dicté par la formule de Bazin sur les

déversoirs à seuil frontal : Qev = µ x L x he x (2 x g x he)
0,5

avec

Abréviation unité

Qev Débit à évacuer m
3.

s
-1

µ Coef lié à la forme de la surverse ( frontal compris entre 0,38 et 0,50 )

Z Hauteur de pelle ( comprise entre 0,20 et 2 mètres) m

L Longueur transversale du déversoir ( L > 4 x H ) m

he Hauteur d'eau au dessus du seuil ( comprise entre 0,08 et 0,70 mètres ) m

g Accélération de la pesanteur m.s
-2

Le seuil de déversement aura les caractéristique suivantes : 

*hauteur minimale en mètre 0,30 m

*longueur transversale en mètre = 1,00 m

m
2

Désignation

Annexe n°4 - dimensionnement des ouvrages BV1

Valeur

1,16

0,60

770,00

unité

m

m

3,14159

9,81

900,00

830,00

967,62

479,89

m
2

m
2

m
3

m
3

valeur

0,00476

0,60

1,00

0,30

9,81

0,9

0,044

valeur

0,364

0,50

0,60
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Validité des feuilles de calculs : 

Réglementation service police de l'eau DDT49

Méthodologie ASTEE (station météo locale)

Désignation Chiffre Unité abrév

Nom du bassin versant

Région du bassin versant 49

Période de retour choisie 10 ans

Surface total du bassin versant 0,8440 ha A

Coefficient de ruissellement (abaques instruction tech 77) 0,69 C

Longueur maximale du bassin versant 180 m L

Dénivelé du bassin versant 1,25 m D

Pente moyenne du bassin versant 0,0069 m.m
-1

I

Débit de fuite spécifique de fréquence décennale 3 l.s
-1

.ha
-1

Qf10

Débit de fuite calculé (période retour 10 ans) 2,5 l.s
-1

Qf10

Débit de fuite spécifique de fréquence mensuelle 0,3 l.s
-1

.ha
-1

Qf1

Débit de fuite calculé (période retour 1 mois) 0,2532 l.s
-1

Qf1

Débit de fuite spécifique de fréquence centennale 6 l.s
-1

.ha
-1

Qf100

Débit de fuite calculé (période retour 100 ans) 5,064 l.s
-1

Qf100

Détermination du coefficient de ruissellement

Désignation Surface 

concernée

Coefficient 

ruis en %

Surface 

active
Surface imperméable (voirie, trottoir) 0,5335 90,00 0,4802

Surface perméable (espace vert) 0,2455 15,00 0,0368

Surface bassin de rétention (miroir d'eau) 0,0650 100,00 0,0650

Surface total du bassin versant 0,8440 68,95 0,5820

Bassin Versant 2

Annexe n°1 - les caractéristiques du bassin versant 2
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"Méthode rationnelle corrigée" de l'instruction technique

L'expression littérale du débit engendré par une pluie : 

* de retour 10 ans, 

* sur un bassin urbanisé

* sur un bassin versant se localisant sur le département

Qc10 = (1/360) x C x ic x A

Qc10 Débit corrigé engendré par une pluie décennale m
3
.s

-1

ic Intensité corrigée de la pluie (donnée par la formule de 

montana (a tc
-b

) modifiée par le coefficient de la formule 

de Caquot (A
-0,05

))

mm.h
-1 87,225

A Surface totale du bassin versant
ha 0,8440

L'intensité de la pluie est donnée par la formule de Montana corrigée

ic = (A
-0,05

) x a tc
-b avec

ic intensité de la pluie corrigée mm.min
-1 1,454

a tc
-b Formule de montana appliquée dans le département, avec 

une pluie de retour 10 ans et de durée 6-30 min
mm.min

-1 1,441

0,065

Pour les petits bassins ruraux ou urbains le tc est pris égal au tr, et le tr se calcule selon la formule de Kirpich :

tr = 0,0195 x L
0,77

 x I
-0,385 avec

tr Temps de ruissellement min 7,204

L Longueur du plus long chemin hydraulique m 180

I Pente moyenne du bassin versant m.m
-1 0,0069

Par la méthode rationnelle corrigée, on obtient les débits décennaux corrigés suivant :

Qc10 = 0,141 m
3
.s

-1 

Qc10 = 508 m
3
.h

-1

Qc100 = 0,194 m
3
.s

-1

Qc100 = 699 m
3
.h

-1

tc 0,5335
min

Le débit centennal, est obtenue par application des coefficients de Montana "a" et "b" pour une pluie 100 ans de

durée 6 min à 30 min de la station départementale.

7,204

Annexe n°2 - évaluation des débits BV2

A
-0,05

ha 1,009

0,69

C Coefficient de ruissellement évalué à partir des abaques de 

l'instruction technique 77 (différent du coefficient de 

perméabilité (A'/A)).

Coefficient d'abattement spatial de la formule de caquot, 

fonction de la surface totale du bassin versant (hectare)
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Le volume à stocker

Vs = (10 x Sa x hd) – (Qf  X d)

Abréviation Désignation Unité Valeur
Vs Volume stocké ou volume utile de la pluie m

3

Sa Surface active (= Ca x A) ha 0,5820

A Surface du bassin versant (ou impluvium) ha 0,8440
Ca Coef d’apport pris égal au coef de ruissellement 0,69

Hd Hauteur de précipitation pendant la durée d mm

Qf10 Débit de fuite donné fréquence 10 ans m
3
.h

-1
9,12

Qf100 Débit de fuite donné fréquence 100 ans m
3
.h

-1
18,23

Qf1 Débit de fuite fréquence 1 mois m
3
.h

-1
0,91

d Durée de précipitation donnée heures
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 6 à 30 min 3,632
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 6 à 30 min 4,734
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 30 à 360 min 8,999
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 30 à 360 min 10,392
a Coefficient de Montana "a" retour 10 ans et durée 360 à 1440 min 13,289
a Coefficient de Montana "a" retour 100 ans et durée 360 à 1440 min 49,609
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 6 à 30 min 0,468
b Coefficient de Montana "b" retour 100 ans et durée 6 à 30 min 0,44
b Coefficient de Montana "b" retour 10 ans et durée 30 à 360 min 0,732
b 0,5335 0,644
b 0,2455 0,805
b 0,065 0,936
h1 hauteur d'eau précipité en 24 heures pour la fréquence mensuelle mm 14,4

V1 Le volume mensuelle est donné par une pluie de 14,4 mm en 24 h m
3

83,80

Tableau de dimensionnement du volume de rétention pour une pluie de retour 10 ans et 100 ans

Temps 

hauteur 

précipitée sur 

la durée 10 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 10 

ans

Volume de 

fuite de retour 

10 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

hauteur 

précipitée sur 

la durée 100 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 

100 ans

Volume de 

fuite de retour 

100 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

en minutes en mm m3 m3 m3 en mm m3 m3 m3

6 9,42 54,8 0,9 53,9 12,91 75,1 1,8 73,3

15 15,34 89,3 2,3 87,0 21,57 125,5 4,6 121,0

30 22,18 129,1 4,6 124,5 31,80 185,1 9,1 175,9

60 26,96 156,9 9,1 147,8 44,64 259,8 18,2 241,6

120 32,46 188,9 18,2 170,7 57,13 332,5 36,5 296,0

180 36,19 210,6 27,3 183,3 66,00 384,1 54,7 329,4

240 39,09 227,5 36,5 191,0 73,12 425,6 72,9 352,6

300 41,50 241,5 45,6 196,0 79,17 460,7 91,2 369,6

360 43,58 253,6 54,7 198,9 84,48 491,6 109,4 382,3

420 43,15 251,1 63,8 187,3 73,02 425,0 127,6 297,4

480 44,29 257,8 72,9 184,9 73,65 428,6 145,8 282,8

540 45,32 263,8 82,0 181,7 74,21 431,9 164,1 267,8

600 46,26 269,2 91,2 178,1 74,71 434,8 182,3 252,5

660 47,13 274,3 100,3 174,0 75,16 437,4 200,5 236,9

720 47,94 279,0 109,4 169,6 75,58 439,9 218,8 221,1

780 48,69 283,4 118,5 164,9 75,97 442,1 237,0 205,1

840 49,40 287,5 127,6 159,9 76,33 444,2 255,2 189,0

900 50,07 291,4 136,7 154,7 76,67 446,2 273,5 172,8

960 50,70 295,1 145,8 149,2 76,99 448,1 291,7 156,4

1020 51,31 298,6 155,0 143,6 77,29 449,8 309,9 139,9

1080 51,88 301,9 164,1 137,9 77,57 451,4 328,1 123,3

1140 52,43 305,1 173,2 131,9 77,84 453,0 346,4 106,6

1200 52,96 308,2 182,3 125,9 78,10 454,5 364,6 89,9

1260 53,46 311,1 191,4 119,7 78,34 455,9 382,8 73,1

1320 53,95 314,0 200,5 113,5 78,57 457,3 401,1 56,2

1380 54,42 316,7 209,6 107,1 78,80 458,6 419,3 39,3

1440 54,87 319,4 218,8 100,6 79,01 459,8 437,5 22,3

Annexe n°3 - dimensionnement du dispositif de régulation BV2
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Le volume décennal retenu est : 198,9 m
3 arrondi à 199 m

3

Le volume centennal retenu est : 382,3 m
3 arrondi à 382 m

3

Le volume mensuel retenu est : 61,9 m
3 arrondi à 62 m

3

Le volume total de l'ouvrage de régulation

V1/10/100 = V1-1 + V10-10 + V100-100 - V1-10 - V10-100

Abréviation Désignation Unité Valeur

V1/10/100 Volume total de l'ouvrage de rétention m
3

V1-1 Volume de la pluie mensuelle et débit de fuite mensuelle m
3

62

V10-10 Volume de la pluie 10 ans et débit de fuite 10 ans m
3

199

V100-100 Volume de la pluie 100 ans et débit de fuite 100 ans m
3

382

V1-10 Volume de la pluie mensuelle et débit de fuite 10 ans m
3

28

V10-100 Volume de la pluie 10 ans et débit de fuite 100 ans m
3

156

Détermination de V1-10 et V10-100

Temps 

hauteur 

précipitée sur 

la durée 1 

mois

Volume d'eau 

d'une pluie 1 

mois

Volume de 

fuite de retour 

10 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

hauteur 

précipitée sur 

la durée 10 

ans

Volume d'eau 

d'une pluie 10 

ans

Volume de 

fuite de retour 

100 ans

Différence 

entre les 

deux volumes

en minutes en mm m3 m3 m3 en mm m3 m3 m3

6 1,95 11,35 0,9 10,4 9,42 54,8 1,8 53,0

15 3,90 22,70 2,3 20,4 15,34 89,3 4,6 84,7

30 5,30 30,84 4,6 26,3 22,18 129,1 9,1 120,0

60 6,30 36,66 9,1 27,5 26,96 156,9 18,2 138,7

120 7,30 42,48 18,2 24,3 32,46 188,9 36,5 152,5

180 7,90 45,98 27,3 18,6 36,19 210,6 54,7 155,9

240 8,50 49,47 36,5 13,0 39,09 227,5 72,9 154,6

300 8,50 49,47 45,6 3,9 41,50 241,5 91,2 150,4

360 8,50 49,47 54,7 -5,2 43,58 253,6 109,4 144,2

420 8,83 51,38 63,8 -12,4 43,15 251,1 127,6 123,5

480 9,16 53,28 72,9 -19,6 44,29 257,8 145,8 111,9

540 9,48 55,19 82,0 -26,8 45,32 263,8 164,1 99,7

600 9,81 57,10 91,2 -34,1 46,26 269,2 182,3 86,9

660 10,14 59,01 100,3 -41,3 47,13 274,3 200,5 73,8

720 10,47 60,91 109,4 -48,5 47,94 279,0 218,8 60,2

780 10,79 62,82 118,5 -55,7 48,69 283,4 237,0 46,4

840 11,12 64,73 127,6 -62,9 49,40 287,5 255,2 32,3

900 11,45 66,64 136,7 -70,1 50,07 291,4 273,5 17,9

960 11,78 68,54 145,8 -77,3 50,70 295,1 291,7 3,4

1020 12,11 70,45 155,0 -84,5 51,31 298,6 309,9 -11,3

1080 12,43 72,36 164,1 -91,7 51,88 301,9 328,1 -26,2

1140 12,76 74,27 173,2 -98,9 52,43 305,1 346,4 -41,2

1200 13,09 76,17 182,3 -106,1 52,96 308,2 364,6 -56,4

1260 13,42 78,08 191,4 -113,3 53,46 311,1 382,8 -71,7

1320 13,74 79,99 200,5 -120,5 53,95 314,0 401,1 -87,1

1380 14,07 81,90 209,6 -127,8 54,42 316,7 419,3 -102,6

1440 14,40 83,80 218,8 -135,0 54,87 319,4 437,5 -118,2

Si la rétention est décennale, le volume total de rétention est V1/10 = V1-1 + V10-10 - V1-10 = 233 m3

Si la rétention est centennale, le volume total de rétention est suivant V1/10/100 = 460 m3

Le volume global intégre les volumes élémentaires nécessaires au stockage des apports liés aux pluies associées à 

chaque période de retour élémentaire
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Caractéristiques des ouvrages

L'ouvrage de rétention étant de la forme "tronc de pyramide à bases parallèles, les dimensions sont dictées par

la règle de géométrie suivante : V= h/3 x ((SB+Sb+((SB x Sb)
0,5

))

Avec : V : Volume de la forme

h : hauteur de la forme aux deux bases parallèles

SB : Surface de la grande base

Sb : Surface de la petite base

L'application de la formule de géométrie nous donne les dimensions de l'ouvrage suivantes :

désignation

Hauteur intérieur de digue (ou profondeur de l'ouvrage) 

Hauteur d'eau

Surface à la base de l'ouvrage

Surface au sommet de l'ouvrage

Surface au miroir d'eau

Volume intérieur de l'ouvrage

Volume d'eau réel stockée

Calcul du diamètre hydraulique de l'orifice de fuite

Le calcul du diamètre de l'orifice de fuite est réalisé suivant la loi de vidange : Q = m x S x (2 x g x h)
0,5

De cette loi est extraite la formule suivante :0,5335 D = ((4 x Qf) / (m x pi x (2 x g x he)
0,5

))
0,5

avec

0,2455

Abréviation 0,065 unité

Qf10 Débit de fuite calculé m
3.

s
-1

pi Nombre pi

g Accélération de la pesanteur m.s
-2

he Hauteur d'eau moyenne dans le bassin m

m Coefficient lié à la forme de l'organe de vidange (ouverture libre)

D Diamètre hydraulique intérieur théorique de l'orifice m

Le diamètre intérieur commercial choisi sera alors : 50 mm

(Si le diamètre est inférieur à 50 mm, prendre la valeur minimale de 50 mm, ou un régulateur dynamique)

Dimensionnement de l'organe de surverse

Il s'agit d'évacuer le débit centennal  = Q100 = 0,194 m
3
.s

-1

Le dimensionnement d'un dispositif de surverse par seuil déversoir est dicté par la formule de Bazin sur les

déversoirs à seuil frontal : Qev = µ x L x he x (2 x g x he)
0,5

avec

Abréviation unité

Qev Débit à évacuer m
3.

s
-1

µ Coef lié à la forme de la surverse ( frontal compris entre 0,38 et 0,50 )

Z Hauteur de pelle ( comprise entre 0,20 et 2 mètres) m

L Longueur transversale du déversoir ( L > 4 x H ) m

he Hauteur d'eau au dessus du seuil ( comprise entre 0,08 et 0,70 mètres ) m

g Accélération de la pesanteur m.s
-2

Le seuil de déversement aura les caractéristique suivantes : 

*hauteur minimale en mètre 0,25 m

*longueur transversale en mètre = 0,80 m

9,81

0,9

0,036

valeur

0,223

0,50

0,37

m
3

valeur

0,00253

0,37

0,80

0,25

m

3,14159

9,81

700,00

650,00

569,40

233,06

m
2

m
2

m
3

m
2

Désignation

Annexe n°4 - dimensionnement des ouvrages BV2

Valeur

0,87

0,37

610,00

unité

m
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